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dont M. M gnard, approuvait hau 
tement dernièrement les audaci-GEO. McLAURIN, L.L.B.

AVOCAT, Etc. 
BUREAU : 19 RUE ELGIN, OTTAWA.

etiie» et ee^es théories.
J’ai été reçu à l’Archbishop’s 

House, où, après avoir gravi plu
sieurs escaliers d’une blancheur 
pontificale, je pénètre dans une 
grande pièce lumineuse, garnie de 
livits scientifiques, ornée de por 
traits, bustes et bronzes de l'Emi
nence anglaise.
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Quelques minutes, une porte 
s’ouvre et le cardinal parait. Un 
grand vieillard, dont la tête uer- 
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les paupières baissées.
Avec une bonté et une simplicité 

plus coutumières aux petits prêtres 
qu’aux grands, et qui font de 
suite compiendre combien pour 
cette âme les théories doivent 
devenir des actes, le cardinal me 
remercie de venir lui offrir l’occa 
sion d’exprimer dans ie premier 
journal français ces idées soc.ales 
dont l’étude a été le but de sa
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A. Bilcourt, John J. McCbàkbn, 
Ceo. F. Hendkk.sun. —On parle beaucoup en ce mo

ment en France, dis-je au cardinal, 
ie socialisme catholique et d’une 
nouvelle orientation du parti chré
tien. Au moment où nos évêques 
vont aborder les quêtions sociales, 
lr Iù6aho a cru intéressant de cou 
nailve tes impressions d’un prélat 
célèbie,par ses théories et ses con% 
viciions socialistes.

—Oh ! voilà dans cette simple 
phrase bien des choses, me répond 
le cardinal en se penchant sur moi 
et en me regardant avec se3 grands 
yeux railleurs et bons d’ascète aussi 
compétent en exôgétisme divin 
qu’en malice humaiue. D’abord 
le socialisme, puis mon socialisme, 
puis le socialisme en France, et ei • 
fin le socialisme en Angleterre. Je 
vais vous lépondre sur tous ces 
points.

Et en remuant ^a belle vieille 
tôle, le cardinal commence ainsi :

— Vous me parlez socialisme et 
savez-vous seulement ce que c’est 
que le socialisme ? Mo:, je ne le 
sais pas. Oh 1 j’ai passe toute ma 
vie à le chercher. C’est peut être 
pour cela que l’on m’appelle socia
lisme. Maie je ne l’ai pas trouvé. I 
Toute chose doit pouvoir se définir 
et je n’admets, en mathématique, 
l’existence quejde4celle qui se ré
duit en équation. Or, j’ai cherché 
l’équation du socialisme en vain 
J’aidemardéà quatre personnes 
de m’écrire la définition du socia
lisme. J’ai eu quatre réponses dif
férentes. Avez-vous fait la même
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Cuir et fournitures de Chaussures chee

R. WOODLAND,
Besserer, pièe du Bassin du Canal.

expérience î
«—Oui, el j’avouerai à votre Emi

nence avoir obtenu le même résul- 
lat négatif. Je me rappelle notam
ment les réponses de deux ouvriers 
parisiens, à un banquet socialisme. 
J’étais assia avec eux, et je leur 
posai successivement la même ques
tion. Mon voisin de droite me ré
pondit :

—Le socialisme, c’esi lez prê-

38
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NAP. BOYER,
Kt mon voisin de gauche :
—Le socialisme, c’est le bour

geois.
—Vous étiez fixé, me dit en riant 

le cardinal.
» Eb bien 1 je crois que le socia

lisme, c’est le mal.
e Tout ce qui est social est un 

bien, mais il y a, entre social et 
socialisme, aillant de nifférecce 
qu’il s’en trouve entre la raison et 
le socialisme.

• La société est ausai bienfaisante 
que la raison ; le socialisme est 
ausai malfaisant que le rationa
lisme.

La société civile et politique n’est 
autre chose que la société humaine 
et, pour cette raison, toute législa- 
tiou doit être essentiellement soci
ale et conservatrice de la société. 
Au contraire, le socialisme, qui 
commence par renverser la société 
actuelle, est subversif et destruc»
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tructeur Et jnsteraeut le Temps 
généralement mieux informé, affir
me que le Saint-Père m’a douué 
tort, 1« Saint-Père a condamné le 
socialismeet non l'évolution sociale- 
et le socialisme, je le rejette de 
tout mon tXBur I

“ Avec le Saint Père, je regarde 
au contraire, avec la plus grande 
joie, ce beau mouvement français 
dont M. le comte Albert de Mini

Il y a donc “ l’Organisation So
ciale ” et le “ Socialisme ”. La- 
première comprend tout phéno 
mène social et est dotrinèe par 
deux facteurs,moral et économique- 
1-e facteur moral consiste dans le 
sentiment des devoirs réciproques, 
de l'unilé de la race humaine et 
des bienfaits de l’union sociale. Le 
facteur économique consiste dans 
l’exécution pratique de ces senti» 
meuts. Ce socialisme est uu v 
cialisme d’organisation, de légis-

Le socialisme, au contraire, n’a 
presque rien de commun avec les 
phénomènes organiques sociaux, il 
est purement politique et il est for-

Une Cause Intéressante ENTREPOT DE MEUBLESUne cause des plus intéressantes 
occupe actuellement l’attention du 
juge Bihy, président la Cour d’As* 
sises, à Montréal.

Un homme marié est accusé de 
vivre maritalement avec une fem
me mariée. Le couple a pensionné 
comme mari et femme depuis le 12 
août jusqu’au 17 novembre.

La défense, hier après-midi, «. été 
très bien conduite par M. H. C.
Saint-Pierre, qui u amené des ar
guments très forts contre ceux de 
M. Cloran, représentant la cou
ronne.

La loi, dit M Saint-Pierre, a été 
passée afin d’empêcher les Mor
mons de s’établir dans nos provin
ces de l’ouest.

L’accusé a peut-être les goûts 
d un Mormon, mais il reste à éta
blir s’il est polygame ou non. 
polygamie signifie l’union conju
gale avec plus d’une femme à la fois.
Ce cl n’est pas le cas dans la pré
sente cause ; l'accusé vivait 
concubinage, c’est vrai, mais cela 
ne constitue pas une offense crimi
nelle. Une liaison de cette espère 
dépend du bon vouloir des parties, 
et il ne peut y avoir d’union conju
gale lorsqu’il n’y a eu aucune céré
monie civile ou religieuse.

L’accusé a été admis A caution et 
la co.ir s’est ajournée à ce matin.
Cette cause est la premiere qui
tombe sous la nouvelle loi Thomp Coin des Rues O'Connor et Queen, près de la Rue Sparks
son, Vie. 53 chap. 37, section 11,qui 
rend passible d’une pénalité de 
deux années de pénitencier qui
conque vit, habite ou cousent à 
aucune union lonjugafe avec une 
autre personne mariée.

La cause s’est coutiuuée ce ma
tin. Après avoir entendu la plai
doirie de M. Cloran et l’adresse du

MEUBLES! MEUBLES!
.r-m

Nouveaux et a Grand Marcheest le puissant chef et qui tend à 
obtenir de» lois sociales, pas tocia • 
titles, Tout Français patriote doit 
se rallier à ce mouvement pour le 
bien-être de la population ouvrière 
C’est un mouvement dans lequel 
toutes diversités d’opinions politi*

%
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mulé par deux facteurs, l’immoral 
et le perlubateur. Le facteur im
moral consiste dans les progrès de | jut du peuple français. Pour arri- 
l’individualisme de ce siècle or

ques doivent disparaitre. Il s’agit 
du biei.-ètre, je dirai mè ne du sa Rarris & Campbell.ver à cette amélioration sociale, la 
stabilité de la société actuelle, le 
maiirien de l’état actuel est essen
tiel. Plus de divisions. ”

gu elleux qui détruit les familles, 
sépare des intérêts naturellement 
communs. Le second facteur con
siste dans les troubles produits par 
cet Individualisme par lequel il n’y 
a plus accord entre les lois et les 
besoins. Ce socialisme est un so
cialisme Je désorganisation, de ré
volution.

“ C’est celui-là que l’on désigne 
lorsque l’on veut parler du socia
lisme, et celui-là est la négation 
compiète du socialisme, car qui dit 
socialisme devrait dire société, lé. 
gis alion, évolution, transforma 
lion, et non destruction.

La

Après m’avoir dicté ces ligues, le 
cardinal me parle encore avec tou 
te sa bienveillance et u*e fait com
prendre que sa situation d« repré
sentant du Saint Père l’empêche de 
donner plus explicitement son opi
nion sur l’évolution du clergé fran
çais vers la République.

Mais les lignes qui précèdent ne 
manquent ui de clarlê, ni de préci»

CETTB^ANCIKNNK" ET HONORA B LÉ *M AÏNÔN DK MEUHLKs D’OTTAWA, 
EST CONNUE PAR LE BON MARCHr. DE SES PRIX KT PAR LA HONNI 
QUALITE Lr.S ARTICLES QU’ELLE VEND.

Dix pour Cent de Réduction sur tout Achat Argent Comptant.

HARRIS HH CAMPBELL,L. Martin-laya.

“ Et a'ors je tiens à bien déclarer 
que je ne suis pas socialiste. Je ne 
crois pas, en eff it. que le moyen de 
rendre les hommes heureux soit 1 

de les détruire.
“ L*41 Orgar.isa.ion Sociale ” 

est tout à fait anglaise. Le socia 
liame, au contraire, est coutinen-
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17 Janvier. Saint-Antoine, pa
tron des vanniers.

on etoek de 
tu rue, cto., 

et «I propice qui porte 
«u. Ayez l’refl eur le» 

min 1» ligue de»

w" Je vien» île traneporter tout m 
Peinture», Vitre», Papier» Ten 
eu magasin »i va»te 
le No. 70, rue Rid 
avantagea oflerte di 
Tenture» Tapie*e

Nous manufacturons les toitures sui
vantes :
Toiture» " (

18 janvier. Sainte Véronique, 
patronne des ouvriers eu lia.

22 janvier. Saint Vincent, des 
jardiniers.

lal. Papier» ’anada Plaie'1 Toiture» Métalll] 
l'oituio» en Furdalvanisé,u Aussi, il ne faut pas confondre. 

Et, quand sur le comment, on 
parle de mon socialis ne, on se 
trompe car je ne puis pas être so
cialiste, étant Anglais, et le socia
lisme n’existant pas en Ar.gletei*

Toiture* eu Cuivre.
J. B. DUFORD, Douglass & Haines 

234 rue Wellington.
Agents des célèbres fournaises “Su 

périeur Jewel"

juge lee jurés se retirent dans leur 
25 janvier. Saint Paul, des cor- \ chambre de délibération.

diere.
108 RUE RIDEAU.

lue juge Baby se prononce en fa. 
veur Je porter la cause devant la 
Cour d’Appel afin qu’elle soit déci
dée par cinq |uges.

2 février. Purification de Notre 
Dame, fête des lavandières.

6 février. Sainte Dorothée, des 
jardiniers-fleuristes.

19 mars. Saint Joseph, des char
pentiers, ardoisiers, etc.

23 avril. Saint Georges, des maî
tres d’armes.

6 mai. Saint Jean Porte Latine, 
des compositeur»-typographes, im
primeurs, relieurs, lithographes.

15 juin. Sainte Cresceinia, des 
nourrices.

19 juin. Saint Yves, des avocats, 
avo lés, notaires.

24 juin. Saint Jean-Baptiste,des 
potiers de terre.

18 juillet. Saint Arnoult, des 
brasseurs.

22 juillet. Sainte Madeleine, des 
gantiers.

2fi juillet. Sainte Anne, des tail
leurs, tailleuses, modistes, lingères, 
bonnetières et couturières.

10 août. Saint Laurent, des ver- 
reries, tailleurs sur cristaux.

15 août. Sainte Marie, des entre
preneurs, maçons, etc.

16 août. Saint Roch, des plafon- 
ueurs, blanchisseurs.

25 août Saint Louis ; des bar
biers, parfumeurs, co ffeurs.

8 septembre. Nativité de N.-D. 
fête des portefaix.

24 septembre. Saint Mathieu
des menuisiers, ébénistes, etc.

25 septembre. Saint Maurice, 
des teinturiers, des soldats.

3 octobre. Saint François, des 
matelassiers, drapiers.

18 octobre. Saint Luc, des pein
tres, des sculpteurs vitriers, etc.

25 octobre. Saint Crépin, des 
cordonniers, tanneurs, etc.

3 novembre. Saint tiubsrt, des 
boueners, des chasseurs.

18 novembre. Saint Odon, des 
fripiers.

22 novembre. Sainte Cécile, des 
musiciens, des organistes, etc.

25 novembre. Sainte Catherine 
des jeunes filles.

1er décembre. Saint Eloi, des 
orfèvres, coutelier#, serruriers, 
chaudronniers, maréchaux, fon
deurs, plombiers et laboureurs.

4 décembre. Sainte-Barbe, des 
tailleur*, mineurs et pompiers.

6 décembre. Saint Nicolas, des 
écrivaine, des bacheliers et des jeu
nes gens.

18 décembre. Saint Aubert, des 
des boulangers, pâtissiers.

31 décembre. Saint Sylvestre, 
des salin iere,

lï’AI UN LOT DE

Tapisserie Dispendieuse
re.

“ En effet, chez nous, cette orga
nisation, morale et économique, 
existe depuis des centaines d’années 
La coopération est la forme-type 
du socialisme, et la coopération 
ex.ste depuis plus de mille ans dans 
ce pays. Elle en constitue, en quel 
que sorte, la coucha profonde Nos 
villes modernes d’Angleterre lie 
sont pas autre chose que des agglo
mérations de coopératives indus 
tnelies. Aussi nos lois, qui consa
crent les coutumes, sont elles en
tièrement concoidantes aux besoins 
de notre peuple, dont toutes les 
coutumes, dont ,tous les rapports 
ont toujours été industriels. Nos 
lois sont des lois de travail. Et nos 
querelles ouvrières ne proviennent 
que de causes accidentelles et su
perficielles.

“ De plus, chez nous, ces coopé
rations industrielles, devenues des 
cités, sont soumises au grand fac
teur social, à la morale,

L’Angleterre n’est pas catho
lique et cependant elle a si profon
dément en elle le sentiment reii 
gieux que la pureté de sts senti
ments a survécu à celle de ses 
actes. Vous avez pu en juger der
nièrement lorsque ce pauvre M. 
Parnell a succombé dans sa misé
rable aventure.

“ Sur le continent, au contraire 
le socialisme existe e> il faut le 
combattre. 11 faut lutter contre 
1 individualisme qui rend gouver. 
nants et gouvernés étrangers les 
uns aux autres.

“ Je crois fermement à la. solu
tion de la question sociale, dont 
seuls doutent ceux qui ne la con
naissent pas. Un seul homme, le 
comte Shaftesbury, a pu, durant sa 
vie, améliorer entièrement la con
dition de 2,500,330 personnes grâce 
a des lois sur le travail des femm j 
et des enfants dans les usines et 
dans toutes les industries.

“ Nous pouvez donc en faire au
tant, mais à condition d j lutter 
contre le socialisme et de vous unir 
tous en un seul parti politique. Et 
puisqu’on pane beaucoup des chré 
tiens et dv socialisme en France,* 
voici mon avis :

11 Un socialisme chrétien est im 
possible, parce que la foi chrétien
ne est organisatrice et non destruc
trice. La société humaine atteint 
la perfection dans la société chré
tienne dont le socialisme est le des-

UN DRAME A LORIENV
Jeudi soir, veus sept heures, les 

deux enfants ainés de la veuve Ma- 
lirdea i, demeurant â Lorient, en 
France, au premier étage au 
fond de la cour, en descendant de 
dîner etn-z leur grand’père qui ha
bite à l’etage au-dessus, ont trouv 
les cadavres de leur mère et de 
leur jeune sœur étendus entie le lit 
et la cheminée, dans une mare de

Le médecin mandé et le parquet 
prévenu ont constaté que la femme 
Malardeau avait la gorge coupée 
profondément à droite de la 
tide et les gros vaisseaux entière
ment tranchés. L’enfant, âgé de 
deux ans, avait la tète entièrement 
sectionnée jusqu’à la colonne verté
brale. La mort a dû être instan
tanée.

On a trouvé sur la table le cou 
teau ayant servi * la femme Malar
deau qui a agi, suppose-t-on sous 
l’empire de la folie de la persécu-

Les cadavres ont été transportés 
à l’hôpital et les scellés ont été ap-

Que je vendrai k prix rôduit durant .- mol. 
Je «ui» préparé à fournir de» eatimét x>ur
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LE BANQUIER MAGE-BERNE AU

M. Scbwob, vicrconsul de Fran
ce^ Montréal a reçu des instr uciion 
de demander l’aide de la police 
pour retrouver fy banquier conçus- 
sionnaiie Macé Berneau, qui vient 
de disparaître après avoir fiit une 
banqueroute de 21,000 0G0 de francs. 
Les autorités françaises ont lieu de 
croire qu’il s’est réfugié au Canada. 
Les autorités de Montréal el de 
Québec ont fait rapport qu’il n’est 
dans aucune de.ces deux villes II 
est du moins resté introuvable.

Aidons au soleil et à la pluie ; 
promenons la pelle eur nos trot
toirs et tout le monde s’en trouvera

Mme X..., à son mari :
—On ‘,’a coupé les cheveux srop

Politiciens ’(u n i».v

LA BATAILLE EST FINIE.

LES NERFS SONT EXCITÉS.

Prenez un repos et un exercice mérités 
en achetant un

Nappagansett,
Home Utilizer. StfiVEZ-VOUSdfcPour

Les POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d’Yeux 
Hémorrhoîdes
Hémorrhagies ___
iBâuHMtimJreftiiâefii*

COLE’S
National M’fg. Co.

EXTRACT
ras.

160 RUE SPARKS.—-On ne me les a pas coupés du 
tout®

—Ah ?... Eh bien ! tu devrais le 
les faire couper 1

N. B.—Non» «von» toute» le* grandeur» 
voulue» en magasin.

■ssasasa^iRAFLE
La rafle pour venir en aide aux Smart du 

Bon Paetenr, qui a été retardée par rapport 
aux élection»,aura lieu à la Citif notel, mer
credi prochain le 11 courant, à S

-LIGNE COMPLÈTE-
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x coûtant:
comptant seulement, pen 
r» à suivre. Venez tôt et
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n’ont pas eniore réglé avec mo 
bien a'1er prendre de» arrange- 
A. E. Lusaier, Eor„* d'ici k huit 

)» juoi voue aurez des frai» pour
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A atlantique.
I et
our de l’An.

t» d’Excursion» seront émie de 
9 an 2f,,;i890 et de Décembre 31, 
ier 5, 1H91 à un prix 
ige et Un Tiers de Premiere 

Classe
e 25 Décembre, bon pour reveni 
et du 31 Décembre 1890 et du 1 
Il et bon» pour revenir le 2 de

Simple de Premiere Classe.
)nge d’Ecole.
t» d’EIxuursion» seront vendu» 
:i aux Professeurs d'Ecole» et de 
ir partir du lu Décembre au 31 
<90 ot bous pour revenir jusqu’au 
ir, sur un certificat du Principal

et cl ^'ers t*e ^rem'ere

PARTIRONT nr. I.A GARE DE LA 
'E ELGIN COMME SUIT :

M L’EXPRESS DE MONT 
•il» REAL rapide arrêtant 
itatione entre Ottawa et le C*. 
mt à la jonction du Côt 
Grand Tronc pour l’Oueat, et à 

train» pour l'eat, et 
-à 11.36.

M L’EXPRESS DE MONT- 
•*!■ REAL rapide n arrêtant 
an et à Alexandria entre Otta- 
eau, a un char refectoir, et ar- 

& 8.20, ae reliant aux train» 
Central et du Grand Trono 
pointa à l'Eet. Portland, Ri- 

p, Dalhousie. etc.
L’EX PRESS I)E BOSTON 
et NEW-YORK (passant 

i et le nouveau pont en acier 
Point, St Alban», Saratoga, 

y, Boeton, New-York, Phfia- 
>us les pointa au sud, aveo 
rs de Waçner depuis Ottawa 

■\ork. (Ce train arrêt 
Ottawa et Rouse’»

e information» s'adreeeer à l’A- 
sur la vente de» Billet*, 24 rue

BERLIN, C. J. SMITH, — 
mt-ÜénéraL Agent Général*1 
•et. 1890. de» Passager».
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Le “ Celebrt
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Nouvelles en mains. 
Venez, Mesdames d’O

VENDREDI PROC!
Et voyez nos Nouvea 

Elegants Chapeaux.
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LE «ANADA LüNOt 9 MARS 1861

J^OUS OFFRONSLE CA.JSTAEA Guillaume dans l’Embarras TELEGRAPHIE LES RUSSES A LA CHASSE 
V ut vs*, 9 mars—On apprend maintenant 

seulement que l'Empereur avait chargé 
l'archiduc Fr.nçiia Ferdinand d’inviter le 
Tsar et les grands ducs à prendre part à des 
chasses qui auront lieu en septembre en

On remarque beaucoup que de toui 
ambassadeurs accrédités ici, seul M. N 
n'était pas présent au dîner diplomatique 
qui a eu lieu chez le comte de Kalnoky.

Solution d’AntipyrineJournal Quotidien du soir
EUROPENous lisons dans le CourrieiUdes 

Etals-Unis :
Nous croyons vo'ontiers,queGnil- 

laume doit être bien embarrassé de 
son attitude à l’égaid de la France, 
et qu’il doit savoir bien mauvais 
trré aux gens de trop de zèle, < o n- 
plaisan s à gages, qui ont fait tant 
île bruit pour rien 
l’impéiatrice à son (Ils, signalée 
l’autre jour par le télégraphe, fait 
justice d<-s impertinences des cour
tisans maladroits, et il faut espérer 
qu’il mettra une souidine h ce s 
grincements de dents, excepté cou 
tre eux. Il pavait que déjà, d’après 
une dépêche adressée de Vienne au 
Times de Londres, il a envoyé à 
ambassadeur à Paris, le comte de 
Munster, des instructions lui enjoi- 
gnan' de ne prendre aucune in, ia- 
ne et de lepondre simplement à 

M. Kibot, s’il était interrogé, que 
l’Allemagne n’avait à faire aucun 
repro he, et qu’au contraire, elle 
était satisfaite de la manière dont le 

j gouvernement français s’était ac 
quitté des devoirs de l’hospitalité.

■ C'est là faire contre ionline bon 
KBiir, ce qui est très naturel quand, 
comme le bouillant Guillaume, on 
seul qu’ou ne peut pas faire au
trement.

IA VALLEE DE L’OTTAWA 1 TRAINEAUX VALANT *1UE MAL EN PIS 
Paris, 9 mars—On assure que la méthode 

de la transfusion du sang du Dr tternheim 
eut plue dangereuse que la lymphe du Dr 
Koch. En <• u | jouis quatre j>etsonnes sont 
mortes ,i la ai te d'expériences.

s les ,1" 1 dodoJournal Hebdomadaire à 16 pages TROUETTE :lo dpde1
bde do 1. dodoSMrccUai dels rédaction .Oscaa McDonkl

do dodo

11 ; u J/fl ff.r « f e <1
1o/i<ftreK. t *1 fonte, ïJihphj/vèjne. imoutte 

Hhttfita titane. Sriafiq.te et DOULEURS en général.
A.X t ir\ ttl\E üe TROCETTÆ

Vente en Grc à P«ris, 3. MAZIER, Pharaon, 254, bould Voltaire
I repos i ta :re à Ottawa : D' F X VALADE.

A Québec : D' EU MORIN 4 C . . Montréal : LA VIOLETTE A NELSON
lUNCIVALBS PHARMACIES

LA triple; ALLIANCE EN DANGER
CoXOTASTIXOPLB, 9 main Ma'gré les as 

surancee riétérées des journaux officiel x de 
Berlin, de Vienne it de Rome, disant que 
la triple alliance n’a rien à craindre de la 
■hute de M Crispi, le Sultan 
être très inquiet et, depuis cet 
les ministres se sont plueieu i- to 
palais sous sa présidence. D’autre pa 
effort» du gouvernement de Vienne 
s entendre avec la Russie sont 
sujet d’inquiétude pour la Porte 
que l'sntagouieme de tes deux 
sur les affaires d’Orient est la 
rantie pour la Turquie 

possessions en Eu 
vinces asiatiques

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
OTTAWA, ONT.

doXi'rral<jie» bébé do1t X ON DHLit letti e «Je
Bermx, 9 mars L'Au.xmh 

le cabinet 
on d’une gue

I.NK,
fraide Bismarck, dit que 

divisé sur la questic
une. l.e premier ministre et Cons 

tans veulent la guerre au premier prétexte 
offert mais le Président et M. Kibot 
d'avis contraire.

• MORT DE LA COMTESSE D'A RO 
Clermont Ferrand, 9 mars.—Nous ap 

preno m la mort de Mme la comtesse d’Arcy, 
fille du comte et de la comtesse de Pélacot. 
née de Laissât-.

En 18IM), Mlle de Pélacot avait épouse M. 
mte it'Arcy, tile de l’ancien receveur gé- 
1 de Moulina.

Les pauvres et les œuvres charitable» 
font en Mme la comtesse d’Arcy une très 
grande perte.

“Ç»
Lundi 9 Mars 1891 OUI LES AURA ?l’Allema continue à 

événement, 
is réunis au 

rt, les

un nouveau

ECHOS DU JOUR
ET dans touteLa majorité du Dr Montague dans Haldi- 

m and frise la centaine.

|E. G. LaverdureOn attend d’un moment À l’tuu<- la mort 
du prince Jérôme Napoléon.

Ia Gi.ork dit que dans Untai io les partis 
ai liven t à peu prés avec des forces égales.

Une dépêche annonce que M. Coulomb*- 
est l’élu ,1e Maskimuigé. Il reste des doutes 
Néanmoins.

Jiisqu’à présent, deux candidats perdent 
leur dépôt >1. Edwards à King ton et *M 
Valm à Montmorency.

M. Tarte prétend que la candidature de 
M. Valin à Mont moi encÿ lui a fait per Ire 

soixantaine de voix.

e en ce qui 
irope, aussi (Avis aux Consommateursnér«:

&c CIE.Courrier de Rome
me, 9 mars M

!Les PRODUITS de la.
K,, gr Freppel dit "qu’il est 

parce qu’il avait lu dans les 
journaux que le Pape publierait une ency 
clique à l’adresse de l’épiscopat français hui 
la question du ralliement à la République ; 
la vérité est que le Pape n’a jamais eu cette 
intention.

Parfumerie Qriza L. LEGRAND 69 & 75 RUE WILLIAM.V ENTE DU MOBILIER DES SŒURS 
Lyon, 9 mars. -Samedi matin, à huit hrs, 

on a procédé à Mariiez lAinj, canton de 
Colligny, à la vente du mobilier des s*cure 
St Charles, institutrices de la commune, 
.unir refus ic payer le droit d’accroissement. 

Comme c’était jour de marché, l'affluence 
lérajile. Néanmoins, dans , 
ufropte plus de 2,000 habitants, 
a pu trouver de bras pour faire 
le mobilier sur la place

SOT’, rue St-Honorê, à PARIS 
tus me ORIZA-OIL* ESS. ORIZA * ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE * ORIZA-TONICA * 0R1ZALINE *SAVON-OBIZA—Grâce à l'intervention du Roi, lex ami- 
taux MM. île Saint Bon et Brin, dont l’op 
position dans les choses de la marine donna 
lieu à de vives discussions dans la Chambre 
et au Sénat, se sont réconciliés. L’ancien et 
le nouveau ministre de la marine ont eu 
entrevue qui a duré deux heures.

On se souvient que l'année dernière 
séance du sénat, M. de Saint Bon 

& M. Brin, après une discussion des plus 
orageuses : “ Vous devez être bien étonné, 
quand vous vous regardez dans la glace, de 
vous voir porter l’uniforme d’amiral.”

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1” Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2" l leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre tutr leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’il» ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS M VtNOINT tins toutes les WISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE 
Envoi franco de Faria du Catalogue illustré

était cousu 
localité qui 
I huissier n 
transporter
dù recourir au garde d

Les meubles, qui comprenaient de nom 
breux lits d’enfants, pensionnaires de l’école 
ont été achetée par les habitante. Ceux-ci 
se sont rendue le soir, musique en tête, 
devant le local habité par les re’igieunes, et 
ont manifesté en leur fuv 

Celte affaire cause une grande agitation 
dans le pays.

L’est qu’en vérité il n’y a plus à 
se le dissimuler, le jeune empereur 
est aux prises avec des difficultés 
multiples et formidables, et ces 
üillit ultés ne lui viennent pas, pour 
l’instant, des adversaires naturels de 
l’autorité personnelle en tout pays, 
c’est-à dire du parlement ou du so
cialisme, mais de* serviteurs mêmes 
(le l’KlaL Ce 
M de Bismarck, en sa retraite forcée 
mais non pas inactive d) Friedrich* 
sruhe, qui s’t st mis à faire de l'op
position ;i Guillaume 11, une oppo
sition ouverte, hardie, presqueimo- 
eiile ; mais c'est encore l’adminis 
ration, c’est l’armée elle-même qui 

témoignent de leur mécontentement. 
L“ solitaire, fort entouré, de Fri« d- 
richsruhe dirige et stipendie des 
journaux ; il a toujours ses “ rep
tiles ”. Ils inspire des journaux, re
çoit des reporters, des fonctionnai
res, voire même des ambassadeurs, 
comme le comte Schou - aloff. Ou 
assure qu’il y a eu, qu’il y a peut- 
ètie encore du véritables négocia
tions cure lui et reinpe.ri ur. En 
attendant, il y a une véritable lutte 
en Ire son influence et celle du maî
tre, qui, d’autre part, ne craint pas 
de lui faire des alliés en faisant des 
mécontents. Après s’être débar- 
i lissé üe M. île Bismarck, il a reçu 
successivement et le pasteur Stac
ker et le général tu* Waldersee, et 
nombre d’autres personnages de 
moins haute envergure. Tout cela, 
probablement, il l’a fait dans de 
bonnes intentions. Il s’est pris sé
rieusement pour un redresseur de 
torts et un eorr icteur d’abus. Le 
malheur est pour lui, qu’il arrive 
trop jeune dans une Allemagne 
trop vieille.

commune
On annonce le New York lu mort de M 

A l>*rt, aiitrrloi* consul américain ;i Mont
réal, et bien connu dans Ottawa.

Un des plus grands embarras pour 1 
nagé res en frais d’obtenir quelque ch 
bon ou de valeur extra dans leur 
d’articles de consommation, c’est le 
Ne permettez pas à votre préjugé 
empêcher d’acheter une livre de not 
bre thé d*

préjugé, 

re célè-
cts. la livre égal en qualité à 
el thé vendu aillears pour ce 

re choix sur des 
agréables et utiles 
V enez voir chez

("est I opinion île Léon Say qu’il n’y a pas 
en France actuellement un seul homme 
d'affaires qui soit libre échangiste.

La Gazkttk de Turin dit 
au tjuirinal,

que l’on croit 
que l’empereur d’Allemagne 

aurait exprimé au roi Humbert et à l’ernpe 
reur d’Autriche de les voir au printemps 
prochain. Il s’agirait de déterminer ex..ct<- 
ment l’avenir de la triple alliance en cas de 
mort de l’empereur François Joseph. On 
sait que l’archiduc François Ferdinand, 
heritier présomptif du trône d’Autriche 
Hongrie, est peu sympathique à Berlin

e 50
n’importe qu 
prix, et puii 
centaines d 
livrée à votre examen

ra vous avez votn’est pas seulementOn reçu npte lea votes dans South Went- 
werth où la différence n’est que de trois 
voix et dans Brome oil il y a égalité.

l.e fils de Sir William Ritchie, de la < 
Suprême, a fait accepter une comédie de hu 
plume par un directeur d 
new-yorkais.

Trois élections sont remises à une date u 
lé vieil re ; à Algoma, dans Ontario, à Cari 
b xi, dans la Colombie Anglaise et à Hun 
tiogilon le 29 inara.

Vn oubli d’un 
peut-être privé l’Iion. Al 
du droit de représenter East York aux 
Communes, sa majorité u’étaut que de 22.

e presentsFABRIQUE DE FAUSSE MONNAIE
vomiETrx KtDBonra qxtx ïmvioiwtt laRodez, 9 mais. On vient de découvrir, 

â Requista, une fatiri ne «le fausse monnaie 
moulée comme une véritable petite usine. 
Xi comme matière

cuivre, antimoine, 
métaux nécessaires en 
aussi des creusets île 
limensions, ainsi que les 
res pour opérer les ail 
produits acides ou 
pareil cas, y compris I 
île la maison Poulenc,
Temple à Paris.

Leu individus qui 
t dans cette oi

més Pierre Emile Nassol et 
Ernest C'ayre, tous deux de Requista, 
premier a été arrêté ; quand au second, 
est en fuite depuis quarante huit heures, 
niais toutes les précautions sont prises pour 
qu’il ne pusse pas la frontière et on compte 
qu’il ne tardera pus ù tomber dans les mains 
de la justice. Cette affaire est extrêmement 
grave et on s’attend, d'une minute a l’autre, 
il une arrestation qui fera grand bruit.

AUTOUR DE PARNELL 
1 *1 n dkkm, 9 mars L’archevêque Ci 

revient violemment à la charge pour olit 
la «léchéance de Parnell. Celui-ci dans un 
discours prononce samedi a menacé de faire 

sué ses ennemis du parlement et du pays, 
délégués qui doivent parcourir l’Ame- 

11 |uc sont O’Kelly, Redmond, O’Connor et 
Harrieeon. Ps sont déjà sur mer. Ils ont 
été acclamés a leur départ par îles milliers 
l’ami* oui out fait un mauvais parti â un 

hostile.
et H**aly qui voulaient soulever 

eton contre Parnell ont été mal reçus 
par eux a refusé de

SOLUTION PflUTAUBERGEpremiere, ni comme 
éavtif, rien u y 
, argent, plomb, 
mercure et 
pateil cas. 
toute sorte et

HYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTE 
comme le remède le plus etlr et efficace contre

CHLOR
aidèrent

AUage, ni comme r 
. Il y avait là or,

Il y avait 
de toute 

neaux necessai • 
i ages, et enfin tons les 

basiques né 
les bains «1 
frères, rue

grand théâtre MALADIES DE POITRINECourrier de Berlin
mars.—Les poursuites contre 

Bismarck sont absolument «lévi- 
L’Empereur l’a dit à plusieurs per- 
depuis quelques jours. Les matériaux 

l’acte d’accusation sont, parait 
ires, et ce ne sont pas 
de M. de Bismarck 

qui sont incriminés.
1 il même de savoir ce qui se 

que ce qui résultera du procès 
plus inattendu que le procès lui •

Bkklin, 9 
le prince de PHTHISIE, BROHCHITES CHRONIQUES, T OUI AH CIE N NES • t OPIHIATRES

J«üw César. PARIS.
PHARMACIES DU CANADA

L. FAUTAUOERQE,
HS TOUTES LIS PRtWfitPALKS IDÉPÔTS DAliées.

essai r es en STROUD BROS.necessaires a 
il, de différentes nati 

element les actes 
sa chute« 

jiersonnes

’or sortant 
Vicille-du-

deofii .-icr l apjMirteiir va 
J-Alex Mackensie travaillaient clandeati- 

tticine étaient les u«m- 
Jeu n Marie

RUES RIDEAU ET SPARKS.- ■ - i
sera encore rasaa

THE PRESSl’ambatsa le

n
ireur s’est rendu dernièrement, a 

sa ie de France où il est resté tiois 
ails «l'heure avec M. Herbutte. Il est allé 

ne longue visite au comte de Schou- 
ambansa leur de Russie.

Rien «le concluant Un* le chiffre des for
er* respectives des deux parti « sur le terrain 
lêdéial Leu rapports sont contradictoires, 
•t, fidèle à notre habitude de ne pus donner 
ombre pour la réalité, nous nous ah*tien 

drons de faire dos calculs e.t «les déductions 
avant que la fuim^e de la bataille soit coin, 
plétcmeul disparue.

*800"- (NEW-tORK)
POUR 1891.h,B. of Toronto.waion. ainDansa lei 

l.e bruit court que
des ministres qui a eu ueu 

présidence de M. «le C 
rt occupé 

Bismarck ne

dans lu séance du

suite sou 

.prince de
contre le gouvernement ac 

— Par décision du ministi 
étrangères un 
dans les eaux chilien»! s

par >a
is la 
fort Quotidien. Dimanche. Hebdomadaire,.

aques que le 
cesse de diriger 8>------- 2o paqes, 4 as. 8 a 10 pages, 7 tenu

1 L’Energique Organe Républicain d« 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES.
les affaires 

aisseau de guerre sc rendra
I*« Vanaïusn fait U réflexion suivante 

sur le résultat général des élections :
Un fait ce 

l’attention. 1 
provinces de la
Ontario, se sont montrées favora 
M. Laurier, qui 
chef reco

t Y.w/kRREM,
PSiSXfcTBlA»

e pendant frappe particulièrement 
C’est que !es deux plus grandes 

Confédération, Québec et 
bles.i bon. 

en est plus que jamais le 
nnu. Les autres provinces vont 
r la balance du pouvoir, et leurs

i>«lia RU8b-:n cor.o's_^d8%-
OF EVERY 'Du'SVV

•tire for

Le publij se montre très mécontent «le 
lise eu lilierD- pv 
te «le Kleist, oui 

mois «le

ur cause d>
avait etc «jondamué à 

prison pout coups et blés 
»rti de prison «l’uilleurs, le 

comte en a profité pour rouer «le o-ups ses 
domestiques et sa mu 1 tresse, Mile Martens.

-On annonce que le «l icteur Lieberich. 
professeur à la Faculté de Berlin, a trouv« 
»u remède contre la tuberculose, dont 1’ ffi 
cacité, au point de vue cuiatif, sei 
beaucoup supérieure â la lymphe «le 
Eu théorie, le nouveau remède présenterait 
de grandes rcssemblanoes avec la lubvrci,- 
line de Koch, mais ernstituerait un progrès 
au point de vue pratique.

5FZ il»*' »

T«r>.T--«< '"-TO,

ÔÎSS Fondé le Ikr. Décbmbri 1887.-
dix huit 
sures. A peine V&UUÜ HOUSE Circulation de plus de 100,000

PAR JOUR.

groupe
Midd'r
et la fanfare retenue

exigences ext 
liblement la si

raordinaiies rendront 
itnalion embarrassante 1 a beaucoup diitjue l’Allema 

une est un peuple jeune, et il est 
vrai qu’elle en a eu l'air durant les 
premières années de ronfi mee et 
d’essor qui mit suivi la guerre. Mais 
les choses ont bien vite changé au 
delà des Vosges et du Hhin De 
clairvoyants observateurs ont de 
bonne heure remarqué que nos 
vainqueur» s'étaient bien vite hâtée 
de copier les vaincus, c’ea’.-à dire 
comme il arrive lotijotirs eu pareil 
cas, de leur emprunter leurs Ira- 

L’Allemagne d’aujourd’hui 
copie infiniment plus qu’elle ne le 
cro;t la France, non pas la France 
assagi, prudente et laborieuse de la 
Rép ibl que. mais la France outr^ 
cuiuante, frivole et viveuse de la 
fin de l’empire. L’administration 
allemande n\r t-elle pas

IdEDA. Jiâ VOS, PaEIS 1578. Chemin de Fernse rendantI-* rumeur circulait ce matin que l'ho 
M. f'olby était élu à Stausteail, mullieun- 
sement le télégraphe annonce que ce bruit 

for dement. Nous espérons que le

;« Newry l'arnell a été 
nu-essumment app audi : il a parlé à lout< s 
les stations et à Newry son discours a été 
précédé et suivi de «lemonstratious gran
dioses. Newry a voté confiance en Parnell 
Des auti parue listes ont déchargé eurs 
revolvers et blessés deux partisans du chef, 
l’arnell fera à Dublin un grand discours sur 
les questions

l.e gouvernement pour soulager la misère 
donne de l’emploi à 10,000 Ir an dais dan 
nord, a voté $50,000 pour donner des 

enfants d école et fait distribuer

I Le N. Y. Pkkss n’est 1 organ 
faction ; ne tire aucune ficelle et

ifiFiniGNim f*™—
111 JL il ■ UULU1H11L i LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL

e d’aucune 
u’a aucune% W. BaktrSUiuait «le 

Koch.

Preakfasîgouvernement trouvera un autre siège j»our 

les membres
le président du conseil ainsi qu nu 
iwrtefenille. M. Colby est un 
les plus distingues île la chambre des (

Le général de Rauch 
ipereur, a don 

est loin d’être close

grand eeiiyi-r de 
-ipsion ; la série

Les nouvelles 
gai res et la blue*

Le Prksh

<n V I I. I *-H banales, les 
gue n’ont pasCoco a ons vulsensati

d’asiler né sa ili-n- I n Route directe'entre l’Ouest et tous le. 
•s du bas du St. Laurent, de la Baie 

îpce de (Quebec ; ainsi 
rnniwick, la Nouvelh 

Eilouard, le 
Madeleine, ’

s lemunes et un esprit très large. On «lit que su 
défaite est due à sou attitude 
des Jésuites.

?
a la plus brillante page édifcori. 

ale. Tout y est
day Press 

nal de vingt pag 
du jour de quelque intérêt.

Le Press hebdomadaire contient 
plus importantes 

t miennes et

su'cm
que le No
Écosse, l’ile du Prince 
Breton, les îles de la I 
neuve et St. Pieire.

la question
u veau llr"•aquel l'excès de l'bulle t 

été extrait, est-
Absolument put 
et efcst soluble.

en vêtements. Le Sun est un magnifique 
uchantà tous lesi

uesdans 
diman-

:MANDEMFAT DE MGR D’AMIENSNous publiet ons demain, en 
page, une analyse succinto de la première 
«enfêrence de Mgr d’Hulst, à Notre Dame

Nos lecteurs nous sauront gré «ans doute 
des dépenses extraordinaire» que nous en
courons pour obtenir le compte rendu de 
•es conférences faites à Paris par un «les J 
orateurs sacrés les plus distingués du monde i

Nous avons fait les démar dies nécessaires 
pour nous procurer une analyse de .lia. 
de «Mte conférences.

première
D [. Co.Paris, 9 mars - Mgr l'évêque d’Àm 

pris pour texte de son dernier mandi 
" la charité ” ; en voici (--un passage 
touche aux questions du jour :

Il est un bien social 
espérer de la charité, 
des discordes politiques, 
des (sprits, dont notre 

le prix et qui sont 1 
jIuh ardents.

sonne ; elle 
aux inimiti

Halifax™ °B 
et sc

express quittent Montréal 
, tous les jours (dimanches exceptés) les 

rendent à destination de tous ces points che 
changement de chars, en_28 heures ei '

c> press’directs 
ial sont hrillar

les matières les 
deux éditPas de Chimiques ’dutons quo

qu»
sont employés en sa préparatiot. 
Il est phu* <pte trois fois plus fon. 
çue le cacao mélangé avec de Tann 
don, de l’arrow-root, on du sucre 
c’est aussi plus économe, coiitand 
moins quun sou la tasse. II est 
délicieux, noun issant, et fortifiant 
facile À dio6kv.r, autant admirable 
pour les malades que pour ceux qij 
jouissent d’une bonne santé.

Se vend rhea tous les Epiciers,

nous pouvons 
c’est cet apaisement, 

cette pacification 
chère patrie sent 
objet de nos vœux

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditi* 
on QroTiDiKNNK, l'édition Hbbdomadairi 

j la remplace admirablement.

A ceux qui ont intention d’&chetor «les Tapis, 
nous leur cous, illons d a lister a bonne heure 

r la foule qui nécessairement doit 
leur faisons cett'-

l’assemble 
rge. Tout 

u prix. Tous 
marchandises 

nous, et nous sont fournits des ineil-

Sominutei
iars des trains 
de l’Interoolcn
l>ar l'électricité et sont chauffés pu 

apeur de la Wirntive même, ce qui ,
ajoute considérablement au confort et à ii vomme Journal Annonce
*™ri“ ** U l-iua, il'est pas surnw! i New-York

A tous les irams directs sont attaché. ‘ lorkl
chars réfeutoirs et dortoir», nouveaux et 
•<i“_Mnts, de même que les chars salons poui

eu ses seau- 
cales ? l'armée allemande n’a t-elle 
pas eu h s siens 7 Le type de l’ofli- 
cier, traîneur de sabre, ijut fait des 
dettes, qui joue, qui maltraite ses 
sol ats, qui rosse ses domestiques,

pour évite 
nous veuir, et nous 
Tout Tapis achète avt 

Mirerons les chainb 
f s’il a «les bordure 

des bordnr

Chemin
éola 
la v

ne veut être 1 ennemie de per- 
s’associera jamais aux haines, 

i des partis politiques ; elle ne 
peut accepter d’être une faction prenant sa 
|:art des démêlés et des luttes au milieu des
quelles s’agitent ceux que dévore l’ambition; 
elle ne réclame qu’une chose, la liberté 
«l'exercer sa divine mission de prè. 
homines la charité, de leur apporter la paix 
«le la part de Dieu et de les réconcilier, le

s, sans eha
ésd les dbHij

leu res maisons Anglaises et Américaines. 
Les paiements à la semaine sont acceptes.

es, moitié 
ins de nos nouvellespar exemple, un type . 

mauti ou un type français ? Les 
feuilles d’outre-Rhin et les faits 
divers dont elles sont pleines répou 
dent à la question.

11 faut rendre à Guillaume 11 
cette justice qu’il ne s’est fait aucune 
Illusion sur cet état de choses et 
qu’il a conçu la virile ambition de 
nettoyer les écuries d’Augiae. Mais 
les écuries d’Augias, paraît-il. n’en 
tendent pas, cette fois, se laisser 
faire. 1/einperour d'Allemagne a 
trouvé, pour tous ses projels de ré
forme, d’incroyables résistances 
dans son entourage. Les uns, com
plices desabus, s’eu sont constitués 
les défenseurs ; 
les blâmant, n’ont jas cru qu’il fût 
possible ou opportun de les attaquer 
ainsi de front. Pour son œuvre 
nouvelle, Guillaume II n’a pas 
trouvé d’appuis sûrs et de eollaba 
leurs dociles dan* le personnel an
cien. et s’est immédiatement entouré 
d’h animes nouveaux, sans autre 
prestige, en général, que celui qu’il 
leur donne ; et l’événement nous 
montre que ce n'est point assez.

L’Allemagne se trouve donc véri
tablement en étal de crise. Morale
ment, politiquement, elle traverse 
une phase d tlivile dont on ne voit 
ni quand ni comment elle sortiraj: 
“ Ça se décolle ! ” comme aurait dit 
Gambetta Spectateurs attentifs de 
ces troubles profonds nous n’avons 
pas à plaindre le jeune souverain 
qui est en train d’apprendre à sv» 
dépens, qu’il n’est pas si facile qu’il 
le croyait ing< n une il, d’être un au
tocrate. Mais on peut lui souhaiter 
à la fois assex d’occupations pour 
absorber son activité dévorante, 
mai» pas assez de déboires pour 
qu’il loit tenté de sortir d’embarras 
par un coup de tête, et de chercher 
au dehors un dérivatif aux difficul

té

THE PRESS
P«»dant la dernière lutte à Frontenac, M. 

Bowden «landidait libéral expliqua l’abston 
lion de M. Blake de la politique par le fait 
que le C. 1*. R. luidonnait $23,000 par an
née comme avocat et que c’était la raison 
qui l’avait forj>é à se taire dans la présente

M. A. Cartwright, fils «le Sir Richard, 
qui était préscut à l’aasembh'-e soutint la
même chose.

M. tieo. Kirkpatrick le candidat conser
vateur prit la de fense «le M. Blake et de 
manda è l'assistance de rejeter les accusa
tions des orateurs libéraux contre leur an
cien chef.

M. Blake publie dans les journaux de To
ronto une longue lettre niant <*es accusa
tions et remerciant M. Kirkpatrick d’avoir
pris sa défense.

“Nous avons app 
ne pas avoir flatté le 
ou de nationalité 
mais nous le

lionk DXS passagers et des Mau «k Est à la portée de tous. Le meilleur et »s 
Canadibnnks-Eoropésnnbs moins cher des journaux publiée

Les passagers pour 'a Grande Bretagne el en Amérique
le Continent, quittant Montréal le vendredi Quotidien et Dimanche, un an - 
matin arriveront à temps pour prendre le " " 6 mois -
vapeur «le la malle, le Samedi h Halifax. “ - 1 mois -

L'attention des exp.kliteurs est appelée Quotidien seulement, un an - - 3 00 
les grandes facilités offertes poui le " -• 4 mois

transport «le la fleur et en général de toute* Edition du Dimanche, un an 
les marchandises à destination des Provin Hebdomadaire, un an - - 

de l'Est et de Terreneuve, aussi pour 
grains et dos produite ex 
hés de l'Europe.

Nos Conditions.
$10 de Marchauilises à 25cte. par semaine.

à 5üete, “ “
à 75ete. “ “
à $1.26 “ “
à $2.50 “ “

W. BAKER S CO., Dorchester, Mis?les unir entre eux ; elle n’a 
d’exhorter, «l’eu 

s’aimer, à s’entr'a

u*re poli - 
ager tous ses 
r comme des

$5.0020tique que 
enfants à

" Catholi

:to 45
JONC D'OR SOUDE.

35c. pour un jonc valant $2. ifrançais, nous n’avons 
nous oon plus, dnitre désir 
charité rapprocher, unir tous 
tomber les «b-tiapu es et les 
luttes politiquement 
chèie patrie, soulia"
•le notre patriotism 
éloigne «te non», 
et les funeste conséquences des guerres 
religieuses et des revolutions sociales.

ilue,
que «le voir la 
i les cteurs, faire 

inimités que les 
rendre! dans notre

■he 6Ur

1.00me

■BwWSBfe
5=Wg==S3S
smmsip............

- 1.00
l’exportatio 
pédlés aux marc

Pour billets et informations, 
prix et le passage s’adresser à 

E. KING

557 Bue Sussex.itant, avec toute I 
«me, que ce rapproch 
à tout jamais, les d

Demandes la circulaire du Press. 
Numéros specimens gratis. Agents de 

mandés partout. Commissions généreuses 
Addressee,

THE PRESS,

concernant le

, agent d«js billets.
Sparks,"Ottawa, Ont.

(D. POTTING ER,
.Surintendant-Général

les autres, tout eu Pottes Building, t8 Park RowUNE AVENTURE CURIEU8E
nanche, vers une heure 

rtiste lyrique, Léontine L.. 
rue «le Malte, 54, rencont 

un café de la rue Montmartre d 
idus dont l’un avait fatt précédemment 

sa connaissance.
Elle consentit à se laisser reconduire par 

eux, en voilure, à son domicile. Au milieu 
«lu trajet, la jeune fille, qui est sujette à de 
fréquente* syncopes, fut prise d’une attaque 
«le nerfs. Lorsqu'elle reprit connaissance, 
au bout de quelques minutes, elle constata 
que son porte-monnaie, qu’elle avait placé 
«tans son corsage, avait 

t’er laine que see com pag n 
lérobé, elle le leur réclama.
-endirent ne 

; comme

l DIX LIVRESi New-York,Paris, 9 mars- l)ii 
; matin, une a 
meurant

(
«lude Bureau du Chemin de Fer 

Monoton [N. B. lS.Juin, IL8B0 ) Ecole des Beaux ArtsLa Brosse a soulier EnvoieiiDeux Semaines LDvugall «le 
s de religion 

—Iver à la victoire, 
blâmons aujourd'hui de s’être 

l’élément français du comté l’Otta- 
plant n’être éin que par ses amis

Il est â peu près impossible d’écrire 
quelque choee de plus bête que ce que uous 
venons je citer. Avoir l’effronterie de sou
tenir que M. McDougall comptait être élu 
par lee Anglais du comté d’Ottawa : Mais 
c’est un comble d’ignorance ou de nous ne 
savons trop quoi : La petite feuille de Hull 
lai publie ces bêtises là ne sait elle pas que 
lee Anglais ne sont que 10,000 âmes dans un 
comté de 65,000 âmes.....

Eet-il possible de supposer qu’un^ homme 
sain d’esprit ait jamais pensé se faire élire 
par moins d’un sixième de la population.

Ensuite n’est ce pas la plus grande injustice 
à faire k M. McDougall que de l’accuser de 
francophobie. Tout le monde sait qu’il n’y 
a pas un homme qui noua soit plus eyinpa- 
rht'jae es o’eet bien pour oette raison que 
celte assertion de le petite feuille fait lever 
les épaules.

H faut avoir du toupet pour «terire des 
urpettee «wpwk voile IA,

rouvé M. Mc 
es sentiments N QU’EU PEMSEZ- C’EST GRATIS

EEEEÏE5

i-V à 44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa

Au-dessus du College de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er ïai
^ Dans le Dé

vivant, la peinture et (’aquarelle, 
tributions sont de $5.00 par mol 
cours avancé, et de 
élémentaire.

Dans celui du dessin industriel, d’arohl. 
—j, w ecture, de machine, etc., surtout utile aux
Fa f.- „.ru,T« S oor*teur‘ «t »ux ouvriers en général, $1.0 
œL/:. _ l : ’"*r moU- Couture artietique, $1.50 par

'’’adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
«•rétaire, à la Chambre des Commun se, ou, 

ur les lieux, aux Professeurs

VOUS?pour arn
Comme Régénérateur des Ch 

U n'y s pas de doute que par V 'nfiànïdpJUÆ
dtir.n'pvii. VvuspouvcxTcs- . anime» : si ««A., ue L uouvr.mEMULSION

SCOTT ^8nons le loi avaient 
Mais ils pré

pas savoir ce qu’elle voulait 
elie insistait, menaçant d’ap 

peler si sou argent ne lui était pas rendu :
—Taie-toi, lui dit l'an des deux individus 

car. si tu cries, je t’étrangle.
Loin d’obéir à cette injonction, 

poussa un appel désespéré : “ A 
au voleur ! "

Le cocher s'arrêta aussitôt 
quelques personnes, ny 
accouraient. Mais les 
que la chose 
sautèrent à b 
réussit à p

malgré la résistance acharnée qu’il

tement qui comprend le 
d’après le modèle

.00 par mois, pour le 
$2.60 pour le cours

diaprés PUF
iMMiiaouSa In Khuiuu, àupem-eew Cm w m««.CTB4'«l'Huile (le Foie de Morue 

Aux HYPO PHOSPHITES de CHAUX et de SOUCE 
Beaucoup de Malades ont gagné 
une livre par Jour. Elle guérit LA 
PHTISIE, lee Affections Scrofu
leuse e, Bronchite». Toux, Refroi
dissement* et toute» Iph Maladie» 
Tuberculeuse». Auuet agréable qua

Préparée par SCOTT k BOWSE, Br!>ville.

Léontine 
u secours.

i

Je ue ta re»ret tarai pas T7no boutel Ile Ue
pendant que 
ndu les crie,

pour eux, 
l’un d’eux 
l’autre fut

WolffsACMEBIacking F:V
deux voleurs, 

allait mal tourner 
as de la voiture ; 

rendre la fuite

1»t un* époiiEc pour trnli mes souliers propres Ü

■msizmmsi
i

D'uns tsb e en 
D'une armoire 

chêne.Conduit au commissariat de police de la 
‘ierre Levée, cet individu a dit se nom- 
Jules Cour .ois, ancien cocher de grande 

*i carnet rem- 
ses maîtresses, 
ffisamment sa

sspin Vies sue able es n- yer 
de Ctihine es pespii-r, use armoire

Christian & Cie lie X
D'un b#rç«Mie en Jonc, un r berçons» en acajou. 

elUeuts °” qU* I UD P<M" *vce u,>" boo-
maison ; on a trouvé sur lui un 

d’adresse* de femmes—de i 
il dit—indiquant ainsi eu: 

veritable profession. Invité à faire connai- 
eon complice, il a dit qu’il ne le connaissait 
que eons le sobriquet de “ Pois-Vert 

Courtois a été envoyé au Dépôt,

---------------------------- LANDRY & THOMPSON,
PL“tlSTIISH> r „ Ch.,,.»-,
JKfigÿjjjj AMENAGENT USBL ET
A obtoau lee pluo hnvtts@Commercante de Charbon. JE)IK-^30N

“-ap I

lés du dedans. Qu'il cuise un peu 
dans son jus, comme disait naguère 
de nous M. de Bismarck, soit ; ma's 
que la marmite en ébullition ne dé
borde pas 1

p»»
BASSIN 3D TT OA.3STJLL.
En dehors du Combine. Adresses 

commandes à C. Christian, Agent, 
House, Little Sussex Street, Ottawa,

Voitures de plaisir couvertes et ouvertes.
Nicolet Résidence : 807 rve Rideau

Cumulandes reçues aux No 157 rue Spar kli
i
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LE tANAPA LUNDI 9 MARS 1><H

Derniere Heure
J^OUS OFFRONS Résultat des Elections^lLLEZ OZE3HBZj Sir Hector Lange vin «et attendu ;t Ottawa 

demain aprée midi.

Lee québevqnoie ont fait une ovation 
samedi A Sir Hector.

ONTARIO
.5RAINEAÜX VALANT sl.UO pour .50

î.oo do
1.00 do .7$ 
1.50 do 1.00
2.25 do 1.50
3.25 do 2.34

■ i"do Addington..........Dawson.....................
Algoma.... .............. ( Election plus tard)
Bothwell................Mille.......................
Brent Nord.....Somerville ....

Sud........ Paterson.
brvvkville............Wood..
Bruce Est ...................Truax..

“ Nord.......... Honnar......................
“ Ouest....Howard.. A ....

Cardwell.............. White.........
Car le ton...... Dickinson ...... 1
Cornwall et Stormont Rergin 1
Dundee ...................... Korn................ 1
Durham Est..........Craig.................... 1

" Ouest...Heigh . .

.... McGregor........

. . Kirkpatrick....
K. McLennan...

Xdode PIGEON, PIGEON & Ciedo do La majorité de Sir Hector Langevin A 
Trois-Rivières est de 388 voix.

1
dodo 1

Uf-bf doao pour
1C «st M. Cimon, consei valeur qui se trouve 

être élu dans Charlevoix pan- 2UW voix

Dans Richmond et Wolfe, M. Cleveland 
Va emporté sur l’hon. M. Laurier par 297

A Québec Centre, il y aura décompté, et 
si M. Laugelier reste l’élu, son élection sera 
dit-on, contestée.

L’élection de M. Laurier A Québec Est 
n’est pas encore gazettée, aucun rapport 
n ayant encore été reçu.

I

QUI LES AURA ?
POUR LE 1

Elgin Est ..

si. SK:
“ Sud ..

Frontenac... 
Glengarry 
Grenville 
Grey Est..

I
1
1

. G. Laverdure i
i
i

Sud Rei !
.. kïas.& CIE. Lee libéraux ont l’intention de demander 

à M Wiléon de ee presenter à Argonteuil 
pour la législature de Québec.

.... Landerkin.........

.... Montague.
..............Hcnib-ron.

( McKay 
" “ " X Ryckman

Hastiug* Est .......... tiurdett
" Nord............ Howell
“ Ouest..............('or by............. ..

Huron Est................ Macdonald..........
” Sud...............McMillan...........  1
“ Ouest............. Cameron . .

Kent............................ Campbell...........
Kingston................. ... Sir J Macdonald I
Lambton Est ..........Monorieff............ 1

“ Ouest .... Lister...........
1-anai k Nord. . ... Jamieson....

“ Sud ..............Haggart..........
Leeds et Granville

Nord....................
Leeds Sud ..............

Lincoln et Niagara. .Gilwon
London........................Hyman.................
Middlesex Est............Marshall

“ Nord..... Hutchison...........
'* Sud............Armstrong. ..
" Ouest......... Roonie ...........

Monck................ ..........Brown...........
Muskoka.....................O’Brien..........
Norfolk Nord............Cha

Sud.............. Tisdale.................
Northundierland Est Cochrane..............

O. Hargraft..............
..........Madill..................
.......... Davidson...........

/ kfackintosh...
*........X Uobillard...........
.......... Sutherland ....
.......... Cartwright.........
.......... Feat burst ou ....
.......... Grieves...............

" Sud.................... Trow....................
Peterbourgh E.............Burnham.............

“ Ouest Stevenson..........
Prescott.......................Proulx.................
Prince Edouard........Miller .................

rd.......... P. Whjte...........
... Ferguson.............
... Edwards............
...Snohn .................
... McCarthy...........

whilt............

Haldiinan.i.. 

Hamilton

1
1

1& 75 RUE WILLIAM.
Blaiue a répété hier que le gouvernement « 

américain n’a/ait attaché aucun intérêt aux 
élections canadiennes. C’est un peu forcer

I
DE 1

1

PORTELANCE. Sir A. P. Caron l’emporte sur le I>r Fieet, 
A Rimouski, par 271 voix de majorité ; mais 
il est battu A Chicoutimi et Saguenay par 
136 voix.

plus grands embarras pour les aié- 
n frais d'obtenir quelque uhoee de 

ou de valeur extra dans leurs achats 
tides de consommation, c’est le préjugé, 
aermeltez pas à votre préjugé de vous 
ècher d’acheter une livre de notre célè- 
thé de 50 et s. la livre égal en qualité A 
porte quel thé vendu aille.irs pour ce 
, et puis vous avez votre choix sur des 
aines de présents agréables et utiles 
Is A votre examen. V enez voir chez

1L’ORGE A DOUBLE RANG'
l/e directeur de la Ferme Expérimentale 

a reçu de 320 cultivateurs leur rapport sur 
le rendement de l'orge A double 
importée par le gouvernement, 
déclarent enchantés.

1f r m gueo n 
Àmson.VLa Vente commencera Lundi. î

GRAND TIRADE I
De deux magnifiques montres en or au 

Collège Bourget, Rigaud, P. Q jeudi le 19 
Mars courant. Les personnes qui ont des 
listes en main sont priées de les renvoyer au 
collège avant cette date.

C. E. Dr ROC'h xn, o. s. v.

1
I

] Pigeon, Pigeon & Cie .. l

AGAPES 1)E SPORT Ontario Nord .

Ottawa cite... 
Oxford Noid. . 

“ Sud ..

Perth Nord ..

( > soir les membres du Club de 
auront leur banquet 

Rouleau à Hull.
M. Bidou Renaud, un des principaux ap 

puis de ce club, part ce soir par le Pacifique 
( ’anadien pour un voyage d’une semaine dans

H ill
annuel à l’hôtel 1

4FROUD BROS. 149 & 51 Rue Rideau.
i

LE MEURTRE DE HUNTLEN 
C’est aujourd’hui que le détectif John 
urray de Toronto commencera ses recher

ches sur le meurtre de Huntley. Il s’occu
pera d'abord de savoir s il y a eu me»tre ou 
suicide ou fuite dans le cas de Cassells dont 
le nom est lié au meurtre de Langford 
fpçon qui intrigue le limier.

Le bruit courait hier que Goodwin av, 
voulu se suicider dans sa cellule. C’éta 
une fausseté. Goodwin n’a nullement essa 
de se pendre avec un mouchoir de soie 
pourquoi se porterait-il à ess extrém 
jusqu’ici on n’a sur lui que des soupçons 
signifiante, et le détective Murray 
tain que Goodwin prouvera facih

RUEvS RIDEAU ET SPARKS. I
1

HE PRESS DEFICHES DU SOIR Or, voici en quoi consiste l’accusation ; le 
lecteur impartial dira si la poursuite est une 
vengeance po itique ou un acte de 

Feu M. Pierre Bray, père de 
Bray qui est aujourd’hui 
Mousseau, était un milicien 
rant $30 de 
ment fédért 

Le vieux

Renfrew No 
Sud

Russell..........
Simctr Est ...

justice. 
M. LéoPeintures(NEW-YORK)

POUR 1891.

■idien. Dimanche. Hebdomadaire,
S i cent. 20 paçes, 4 et*. 8 a 10 pages, 7 cents

ergique Organe Repu 
Métropole.

JOURNAL POUR LES MASSES.

( Service Spécial ) ec M° ail
aitd7m2,’

^nenaion par année du gouverne-

militaire était aveugle, et depuis 
■ou fils Léon signait en sou nom 1< • 

reçus .ju’il envoyait à Ottawa, lorsqu’il avait 
touché es chèques d’Ottawa.

Comme d’habitude, M. Pierre Bray avait 
écrit A Ottawa, demandant sa pension qui 
devenait échue le 15 juin dernier.

M. Bray mourut A St Po ycarpe, le 25 du 
môme mois, et le chèque du gouvernement 
arriva à St Polÿcarpe le 4 juillet suivant, 
laissant comme seul héritier, son file Léon.

M. Léon Bray alla voir son curé pour 
savoir ce qu'il avait A faire, attendu que M. 
Bain, ex-M. P., concurrent du Dr Mousse 
dans la dernière élection, lui disait que 

sion des miliciens était payée un an 
ance et que pour cela, il ne pouvait pas 

les $30 envoyées à son père décédé, 
ré lui dit de signer le reçu au nom 

et M. Léon Bray signa en effet

•rd. ..
" Sud........

Toronto (’entre..........Cock burn ..
’• Est.................Coatsworth
" Ouest 

Victoria Nord.

AMERIQUE Tyr
l UCy- 1

IL JUESA FEMME 
New^ eRX, 9 mars.—A Franklin (Pen- 

sylvanie), dans un accès de folie furieuse, nn 
négociant de la ville nommé Thomas Moore 
a tué sa femme à coups de revolver.

1Préparées. iUe 
1 in- .. Denison . .

. Barron.........
Sud.............. Fairbairn . .

Waterloo Nord.......... Bowman ..
“ Sud............. Livingston

Welland .... Ferguson...
Wellington C............ Semple ....

“ Nord........McMullen..
“ Sud.......... lunes...........

................ Bain..............
Sud........ (’arpenter.

........MacKenzie.

........Mulock ..
Wallace..

1

ement unblicain de

POUR

Toute Espece d’Ouvrage.
Prix aucsi Iras que ceux de tout autre fa- 

bi icant eu Canada (qualité mise en ligne de 
de compte. )

LES MORTS VONT VITE
On nous annonce la mort subite de l’ex- 

échevin Laurent de Montréal.
Il était connu pour un des plus zélés par 

tisans de la cause conservatrice et il* avait 
été vu toute la journée, s’intéressant au 
résultat de la dernière campagne, et il venait 
A peine de quitter ses amie, quand on a 
appris la nouvelle de sa mort.

Nous apprenons aussi l& mort à Roxbury, 
près de Boston, de M. Olivier Garccau, 
autrefois contrat:tour de Montréal. Il était 
père de M. le docteur G arceau de Boston et 
de quatre autres enfants. M . Garceau était 
un brave citoyen, très avantageusement 
connu et hautement respecté de tous ceux 
qni le connaissaient.

Il comptait beaucoup d’amis daneOttawa.

LES FEMMES VOTERONT 
New York, 9 mars. —Une dépêche de 

Lansing annonce que 'e sénat de l’Etat du 
Michigan a voté, en troisième lecture, un 
projet de loi tendant à accorder aux femmes 
le droit de vote dans les élections nmnicipa-

1
I

Fondé le 1er. Décembre 1887. 1
Wentworth N

Dation de plus de 100,000
PAR JOUR.

Y ork Est ......
“ Nord.........les. 1

, 1
LA CIGARETTE FATALE 

New-York, 9 mars, 
un jeune homme de 23 ans, 
Connecticut, a été trouvé mort dan 
L’enquête médicale a démontré 
infortuné était mort subitement 

eil d'une maladie de cœur 
r l’abus des cigarettes.

J
•CORRESPONDANCE SOLLICITÉE. v.:; QUÉBEC

Argcuteuil.................. Christie..
Ils got........................ Dupont..
Beauce..........................(toubout .
Beau harnoih .......... Ilergei on.
Belle, basse ..............Amyot.
Bert hier Beaus
Booavcnture . Fauve
Brome . I lyer .
Chamhly . Piéfon
Champlain .. ( "arignan
Charlevoix ..........Simard
< "hateauguay Brown
Chicoutimi et

nra Murphy, 
de Bridgeport, 

s son lit. 
que cet 

pendant son 
causée uni

N. 1. Press n’est l’organe d'aucune 
n ; ne tire aucune ficelle et n’a aucune 
ance à assouvir.
is Rema

toucher ■I 1

Wm. Howe I)r Mousseau eij 
Aujourd’hui, on

1M*pèr 
u si

rquable Succès Journalistiau 
de New-York.

IESS EST UN JOURNAL NATIONAL

nouvelles banales, les sensati 
et la blague n’ont pas d’asile

Press a la plus brillante page éditori. 
Tout y est
iCNDAY Pl

le Dr
Aujourn nui, on pou 

et Léon Bray pour faux, en disant qu’ils 
n'avaient pas le droit, l’un de signer au nom 
de son père, et l’autre de sig

il taut bien ; 
ainsi signé dep

Quant A la di 
A. Geoffrion, 
que la pension soit pay<
Bourbonnais, M. P. P,
«es renseignements, 
frion ajoute que lori

re comme 
gna 00m

1
quement par me témoin, 

t MM. Mc
1

oleil.

laine

1

I 1FORÇAT POUR LA VIE 
New-York, 9 mars— George Hathaway, 

un politicien de Chicago, poursuivi pour 
ir tué il y a quelques semaine, à coupe 

olver l’ex conseiller municipal William 
Warren, à la suite d’une querelle d 
a été déclaré coupable de meurtre 
damné aux travaux forcés A perpétn

. 1ons vul oer comme tj- 1N’A PAS PU SE VENDRE 
Le Spectateur de Hull se plaint amère

ment de ce que M. McDougall n'ait pas 
voulu l’acheter pour l'élection du 5 mars. 
Il ajoute qu'il était bien disposé à faire les 
choees à bon marché mais que le candidat 
conservateur n’a pas saisi le hint. M. Pagé, 
le salesman de cettesale boutique avaitpour 

ien essayé de pousser sa marchand 
fait une fiole ; c'est 

raison que le Spectateur, qui se 
vateur, se réjouit de la défaite de M. McDou
gall. Nous félicitons M. McDougall -le 
"excellente lutte qu’il a faite, surtout en 
face de l'influence de M. Rochon et dn grand 
changement qui s'est opéré dans l’opi
nion publique dans les deux vieilles provin 
cei’du Dominion. Nous le fé icitone par. 
dessus tout d'avoir refusé de s’attacher dei 
personnes ou les choses telles que mention 
nées plue haut et, qui l’auraient discrédités 
auprès de ses amis.

. 1
que le fila avait 1ou is 18* ans.

A la prétention de M. Bain, M. C. 
"ion, C. R., dit qu’il ne croit 

/ée d'avance, et 
qui nous donne tous 
s dit que M. Geof 

joute que lors mé.ne que la pension 
aurait été payée d'avance ça n'aura it rien 
fait A la chose, attendu que le père Bray 
n’était mort que le 25 juin et que le paie
ment des $30, par le gouvernement devenait 
échu le 5 juin.

Maintenant, il est bon de remarquer que 
le reçu, seul, envoyé au gouvernement était 
signé “ Pierre Bray ”, le chèque de $30 reçu 
du gouvernement, et qui a été payé par al. 
Bourbonnais, et échangé pour la 
qu’il représentait à la banque Jacques Car
tier, |>ortait la signature : “ Léon Bray,

•taire universel.”
Kt cependant. M. de Marti 

de la banque Jacques Cartier 
n’a fait aucune difficulté de payer le chèque 
ainsi signé, bien que ce chèque fût fait au 
nom de M. Pierre Bray, décédé.

L’enquête aura lieu mardi prochain A 2 
hra p. m.

vivide.
ress est un magnifique jour, 

vingt pages touchant A tous les sujets 
r de quelque intérêt.
Press hebdomadaire contient toutes 

riantes parues dans 
ennee et du diman-

e cabaret Sag.ie
et con- 
ité.
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bask a.......................I a vergue
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Ho. helaga Iksjardine
Huntingdon... Scriver
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LE BILL MoKINLEY 
•rk, ° mars.— Un drame épouvan

table, résultant d’une vieille querelle au 
sujet de la trop fameuse loi McKinley, s’est 
déroulé dans une ferme des environs dTAAron 
(Ohio).

Deloe Rosworth, un riche ferml 
,4 ans, est devenu littéral 
quelques mois, A force 
McKinley, et il a menacé sa femme et son 
fils unique, John, âgé de 30 ans, de les tuer, 
parce qu’ils refusaient de se ranger A cet 
avis.

tières les plus impo 
ix éditions quotidie 1Nkw-Yo

mais il a
he

1
dh 1qui ne peuvent 

N ne, l’édition
place admirablement.

recevoir l'éditi- 
Hebdomadaire 1

Joli
Jacques Cartier 
Kamouraaka . .
Laprairie .
L'assomption ............ Gau
Laval............................Ou il
Lévis 
L’Islet

Girotiard. . .. 
Carroll 
Pelletier .

lier, âgé de 
lenient fou, il y a 
de discuter la loi

1
1

îme Journal Annonce
iKüs n’est pas surpassé A New-York.

I
1

1

... Desjarii

Maskinongè...............Coulomlre
Mégantic.................... Fréchette
Mi»eieqnoi.....................Baker . .
Montcalm.................... Dugas.........
Montmagny............... Choquette.
Montmorency............Tarte (Ind.)
Montréal W...............Smith.........
Montréal E................I>pine..........
Montreal C .............. Curran ....
Napier vil le............ Monette... .
Nicolet........................Prince
Ottawa........................Devlin
Pontiac.........................Murray
Portnenf..................... De isle
Québec E.....................Laurier
Québec O ..................McCreevy.
Québec C................... '-angelicr .
Québec Comté............Fremont
Richmond et Wolfe..Cleveland
Richelieu........
Rimouski........
Rou ville..........
St Hyacinthe............  Bernier
St Johns..............
St Maurice 
Shefford ...
•Sherbrooke.
Sou lange*............
S tan du lead 
Témiscouata.
Terrebonne 
Trois Rivières 
Deux Montagnes.
Vaudreuil.
V erchères

On lins ..n’a d’abord attacher aucune impor
tance A cette menace, mais ces jours-ci 
Bosworth, toujours pounuivi par son i 
fixe au sujet de la loi McKinley, e’eat empâ

me hache et a fendu la tête de son fils, 
qui s’était endormi sur une chaise. Le fou 
a voulu tuer sa femme, mais elle a réussi à 
s’enfuir. Finalement Boeworth a eaeapé de 

li-même, et il s’est très grièvement 
rtePement blessé, en se coupant la

THE PRESS 1 binière
1gny, c

A Mm1 portée de tous. Le meilleur et * 
oins cher des journaux publiée 

en Amérique 
lien et Dimanche

1MANQUE D’ENTENTE 
Noe coreligionnaires irlandais sont divisés, 

oe qui est très regrettable. La politique y 
est, dit on, pour quelque chose ainsi que le 
refus des vieux de laisser participer lee jeu 
nés à la direction de la société nationale. Le 
résultat est que nous avons à Ottawa deux 
sociétés nationales irlandaises :

La M Patrick Literary Association et la 
Celtic Üe'efil Association. La première est 
composée des vieux,et la seconde des jeunes. 
L’an dernier chacune de cee deux aeeociati 
ons a donné son concert le 17 mars : 
la salle d'Opéra, l'autre par la C. B. A. A 
1’Harmony Hall. La C. B. A. voyant la 
concurrence que lai faisait l’autre société, a 
loué dès l’an dernier, la salle d’Opéra pour le 
17 Mars de 

La St P. 
bilité de ee 

ir le 17

1ré d’u
1

WOODCOCK$5.00

" 1 mois -
lien seulement, un an - -

1 du Dimanche, un an - - 
madalre, un an - - - -

12.00
1.45

sinon mo 
gorge avec nn vieux couteau.

1Une cause intéressante a été entendue 
vendredi après midi en cour criminelle, un 
nommé Antoine Labine

Nouvelles de Quebec tion pour cohabitation avec
Qvébec, 9 mars—Une collision a eu lieu ,

sur l’in ter colonial, entre deux conaois, A M-St Pierre a plaidé que les pi 
Hallow. Aucun passager n’a été bleeaé ; bhes en cour n étaient pas suffisantes pour
mais les deux locomotives ont été beaucoup constituer une ofteuee, les deux paitiee étant 
endommagées. de consentement mutuel.

„ „ „ ... . ... M. Cloran représentant de la cou
-M. (Veil, iditeur-propnéttir. du U/l- pronunc/ «m leqoi.il/ire cl Son Honnenr le 
Tcljor/p" e« mort .uMtemenl hier J„g, B.by, .prt. .voir expliqué le. eircon.- 

Jon1 CéUlt on homm. tri» «OUI et ni. po- t/nce.de 1. mure, n déclirt qn'il n'v nn.it 
Ilticien trèe en vue. nucun doute que, euiv.nl lu loi, une offence

avait été commise, mais que cependant il 
réservais les points de droit soulevés par 
l'avocat de la défense en vue d’obtenir la 
décision de la cour d’appel.

3 00
1.00

1a été mis en
femme 11.00

1Le “ Célébré ”index la circulaire du Press. 
iros specimens gratis. Agents de 
partout. Commissions généreuses l’un a
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THE PRESS,

soiPütte* Building, 38 Park Row,
Un Stock complet de Modes 

Nouvelles en mains.

Venez, Mesdames d’Ottawa,

..........Langevin...cette année.
New-York. 1voyant dans l’impoesi 

une salle de concert 
a décidé de 

au soir dans

—La Ligue Irlandaise a déposé son pi évi
dent qui refusait de lire une motion favora
ble à Parnell.

procurer
1

tour est ai

tte 
le 1e des Beaux Arts

lue Bank, Coin de la 
Wellington, Ottawa.

Bo u russe 
I )esaulniers 
Sanborn ..
1res ........
Mousseau . 
Ryder
Grandbois. . ..
( "hapleau........
l/angevin.
Fortier............
Haï wood.. 
Geoffrion.. . 
Mignault .... 

NOUVEAU BRUNSWICK

1son concert 
d’Opéra. Le 1—Le juge Billy rat parti pour l'Europe. * :

% VENDREDI PROCHAIN ENCORE M. BISMARCK 
Cologne, 9 mare—La Gazette de Colo

gne déplore, tout en désapprouvant 
partie de la politique gouvernementale,) la 
critique journalière exercée #ar le prinée de 
Bismarck et s’élève vivement contre cette 
manie de l’homme congédié qni trouve 
mauvaise toute mesure n^manant plus de

PREMIÈRE ME88ENouvelles ae Montreal
Montréal, 9 mars.—M. le maire a accep

té l’invitation d’assister à la procession :le 
l'Union St Joseph qui aura lieu A Pâques.

—Un inconnu, sourd et muet, a été amené 
au poste central, vendredi soir par nn cocher. 
Le pauvre diable était dans un état pitoy
able, ayant les mains affreusement gelées. 
Le cocher dit qu’il a trouvé l’inconnu sur le 
bord du chemin, en dehors de la ville. Le 
sergent Watson a envoyé le malheoievx A 
l’hôpital Notre Dame.

—Avant Ira dernières élections fédéra Ira.on 
avait demandé AM. le magistrat Desnoyers 
de signer un mandat d’arrestation contre M. 
le Dr Mousseau de St Polÿcarpe, ;qui vient 
d’être élu dans le comté de Boulanges.

M. Deenoyeia ref usa et conseilla d'n tt en dre 
après ira élections afin de ne pas exposer le 
Dr Mousseau A aucun truc électoral. Mais 
hier il signa le mandat.

Le grand connétable Bieeonneite a hier 
télégraphié A M. Mousseau l’iuformant que 
I#- mandat était signé et qu'il devrait com
paraître devant le magistrat.

Ce mandat d’arrêt avait été 
M. O’Meara, du département de la 
d’Ottawa.

M. Mousseau rat arrivé en ville samedi 
matin en compagnie de M. Bourlxmiuis, M. 
P. P , et de M. le Dr F L Palardy qui ont 
donné un cautionnement de $200 pour le l»r 

et un antre cautionnement de 9200 
pour M. Léon Bray, de St Polÿcarpe, Meute 
de faux, comme M. Moumeau.

IL’Université d’Qttawa est heureu 
compter un nouveau 
ses anciens elèvee.
U basilique, par Sa G ran 
mel, archevêque dt)tt 
Motard, montait 
la première fois.

être au nombre de 
hier matin, à 

Delia-
pwa, B Rév. A. E. 

aujourd’hui à l'autel pour 
La cérémonie eut lieu dans 

apelle de l’université en présence des 
parents et des amis du jeune lévite.

Lee professeurs et Ira étudiante étaient 
aussi heureux d’unir leurs prières À celles de 
et lui qn’lls ont appris à estimer comme 
élève ou comme confrère. Les séminaristes 

par leur présence la grandeur 
la cérémonie. Le Rév. J. Gascon con

frère et ami intime du nouveau prêtre l’as 
sistait A l’autel. La messe était servie par 
M. A. Desrosier», son condisciple. Détail 
touchant de la cérémonie M et Mme. Motard 
reçurent la sainte communion de la main de 
leur fils, teuel bonheur pour era heureux 
parents de compter un ministre du Seigneur 
dans leur famille Lee décorations de Iautel 
et do sanctuaire faisaient honneur au sacris
tain, M. D. St Pierre. Le chant et la mu
sique exécutée par les séminaristes ei Ira 
élevés ne laissaient rien A désirer.

Nous souhaitons au jeune prêtre enfant de 
Notre Dame d’Ottawa, de longues et heu
reuses années et un ministère fructue 
Puisse son exemple être suivi 
nombreux jeunes gens qui 
belle et grande paroisse de

Et voyez nos Nouveaux et 
Elegants Chapeaux.(sus du College de Musique 

e du 1er Novembre au 1er Mai
le Département qni comprend le 

1 après la bosse, d’après le modèle 
la peinture et l’aqnarelle, Isa oon- 
is sont de $5.00 par mois, pour le 
vaacé, et de $2.60 pour le cours

<*lui du dessin industriel, d’arohl. 
de machine, etc., surtout utile aux 
ura et aux ouvriers en général, $1.0 
s. Couture artistique, $1.50 par

r J. T.

318 Bue Wellington. la ch

UNE PiUJBABILITE 
La Gazette de Montréal ne croit pas que 

le gouvernement ait définitivement choisi le 
d’ouverture du parle»

Albert.......................... W tldon...............  1
CarletoR...................... Col
Chai lotte....................Gilmour
Gloucester................  Burns
Kent .......................... Léger ....
Kings............................Foster,

. Northumberland........ Adams.........
Queens........................Raird
Kratigoiiche ........McAllister .
Sunbury...................... Wilmot

1 St John cité et comté. |

St John cité....
Victoria............
Westmoreland..
York..................

Iter .. .29 avril comme jour

de 1
LE REVENU DU DOMINION

L’état dn revenu au compte du fonds 
consolidé, d’après Ira rapports communiqués 
au département des finances, indique pour 
le mois de février une somme de $2,804,706. 
Le revenu du mois correspondant l’année 

de $2,883,000.
Le revenu total pour l’année fiscale, finis

sant le 28 février, était de $25,360,199, 
contre $25,833,000 l’année précédente, 
dépenses ont été de $51,458,474, tandis que 
l’année précédente, elles étaient de $21,-

L’augmentation du revenu s donc été. 
toutes les dépense » comprises, de $3,851,725.

Fendant le mois de février, la dette pu
blique a été réduite de $466,119.

Lee dépenses jusqu’au mois de mars ont 
été de $3,383,355, tandis que celles de l’an 
née piécé<leate_ee sont élevées A $3,847,900.

1
1
1s 1

Skinner .
A ACHILLE FRÉCHETTE, 

e, A la Chambre des Communes, ou, 
sux, aux Professeurs

1
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Col
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1 îte pour faire 
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•sev au No 
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Stairs ........
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McDougall
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QIT VAT ION DEMANDEE.—Une oeraoa- 
One ayant une longue ex|>ériçnoe tans le 
commerce de nouveautés et de hardi • faites 
est en ce moment «ans emploi et dé .re une 
situation soit dans Ottawa ou ailleui u S’a
dresser A P. V. Hui vau do Canada.

. I
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TERRS A VENDRE. 60 acres 
I lot numéro 20, aboutant A 
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■tit uant le fro
n Gloucester, 
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Shea, A trois milles d’Ottawa, sur le chemin 
de Montréal.

H y a sur le lot une très bonne maison ee 
bois très bleu située et faisant face A la ttt*

1 de Kett e Island.
G*rat une des melllenrra tertra 

1 comté. Termes de paiement faciles. S'adras- 
I ser A ROBERT CUMMINGS, Vummlngi 
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1
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N DEMANDE—Un bon agent voy
pour le commerce de ville Kmplo 

I constant. Avantages particuliers .) oeuxqu 
! commenceront maintenant. Articles spi 
claux. Ne tarifez p is. Le «alalro comp 
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J Cet Hôtel situé au contre de la cité, a été 
1 repeint et aménagé tout on neuf.LA DIPHTERIE

Il y a grande agitation A New Edimburgh 
on Ton vient constater pluileurs c.is de | 
diphtérie d’ui 
croit que le tl> 
quelque etifau 
là |>ar suite <l«
Les ci

nauire | ISRA EL MORE. AU,

éau a été apporté à l'école par I ( 
t malade ou oien qu’il a origine j 
es exhalaisons et des miasmes 
de l’endroit, à lieu d'exception» 

enfante de l’école et out fait 
lu

ht Mrutrc.it Ht'.. , rut (hu- n Ouest.)

PROPRIETAIRE.
toyene

ont retiré leurs 
deinamler A l'officier de santé McNeil de 

arer close; celui-ci s’est borné A recoin 
nier qu’on la désinfecte. PRIX DES MARCHESdéol

OTTAWACour de Police

(Présidence d# M. O’Gara) I -ch prix dos marchés sont obtenue
T. Hill, pour ivresse et turbulence, $•.' et 1 ‘vcc so in jnr noire rédaolour esinmer»

$1. »ial «ur le MARCHE HY.
P- C- Driscoll, gardant de la lumière dans N OH lee leurs Iruuvoront une loule de 

sa buvette après llte.uereglémenteire, $A et r9nMcign menlH ,-Xaol» en suivant notre
T. T.ylor, V. Sh« « P. ,.i». ■Mr.'h*.n»ii« f.iwni

durs à cuire qui ont voulu battre un homme l*anH lo but do donner Ion meilleur* ren 
de police sur la rue ('umlierland, $5 et $2.

Eugénie et Ahida Kthier, arrêtées il 
une semaine pour vagabondage, sont 
chéas après une bonne sermonnade.

Théophile Beauchamp, accusé d'sssant est 
liliéré faute de preuve.

Henri Ferlsnd, jeune garçon dangereux 
i a dédiai g ion revolver en pleine rue Ri-

•ciguemen'N.
,y MARCHE DE DETAIL

$ oie $ ota
| Koin No 1 la Uurno........  9 tlt» à 10,U0
i o No 2 la tonné ....... 8 OU à 0,00

10 00 à 10,00

qui a necliaigc ion 
demi, payé $5 et $2

MTV* dont 
c’est un lit

Foin pressé la tonne..
at on a longtemps senti le besoin 
qui puisse ployer et revenir en 
motion première. La Gold Me-

PeauxJ

Peaux vertes No. 1.............. f) 00 à 5 00
“ “ N... 3............... 0 00 ik 3 00
“ “ No. 2............... 0 00 à 4 00

0 oy i 0 10

suite a sa po 
dal Spring Bed company en produit de tels; 
nn lit qui devrait se trouver dans chaque 

isou, que l’on peut se procurer A bon 
marché de chaque marchand de meubles de 
la ville. 11 y eu a déjà des milliers en usage 
et partout on en parle en termes très avau 8uif tondu a livre...,

V1 a N1 • EH

Ikuul pur 100 livre* ....... i 50 A 6 00

Mouton...
Veau —
Pore pur 100 livron 
Saindoux....................

..................... 0 07 à 0 09
.................... 0 07 à 0 08

ti 00 à 7 OO 
.... 0 10 à 0 11

1

l Produits de la Ferme

Bourre f'rniH, pain.......
Beurre frais, orêinorion.... 0 18 à 0 20
Beurre en tinette................ 0 15 à 0 16

Oeuf# frais, la douz.........  0 26 à 0 30
Fromage...................

... 0 20 à 0 23

MPORmïJ!
.......0 y à 0 l ,

GRAIN#
Du Canada

| Blé Manitoba No.'I.
41 “ No 2...

0 96 à 0 96 
... 0 93 à 0-95 

Blé dy nord No. 1 frosted 0 00 à 0 00
Pois, par mi not.................... 0 68 à 0 70
Avoine,11 11 ...

Orge. “ “

ÎTOEjg ......... 0 42 à 0 43
.................... 0 60 à 0 76

.............. 0 40 àO 61

Grain# et Farine#

Amei ifainee, Patente..........
Américaine.... 
Straight roller. 
Extra.................

..........  6 00 à 6 16
............ 6 90 à 6 00
............ 4 70 à 4 8
............ 4 40 à 4 60

Superfine.............. .................. 3 46 à 3 60
Forte de boulangerie........... 4 76 à 4 90

........... 4 66 à 4 90

Anglaise
“ américaine..

Kn Mao# de la Ville

Par 196 tbs........
Farine d'avoine....................  4 40 à 4 60
Farine d'avoine granulée. 4 60 A 4 70

Ecossaises .... 4 76 A 4 90

Coi r dee rues------ Volailles et Gibier#

Oie#, la pièce....... ............ 0 60 à 0 76
Poules, la pièce................ 0 40 A 0 66
Canaid, le couple.............. 0 68 A 0 76
Pigeons, la douz......
Dindes par couple#..
Poulets par couple#..
Canards noir#..........
Bécassinas, la doux..
Perdrix, la paire.......
Betteraves, le panier.............
Carotte#, panier................ 0 26 A 0 30
Panais, le paquet.
Persil, le panier,....
Radis, le paquet....
Cicohrée, la douz....
Asperges...............
Haricot# verts le panier... 0 00 A 0 00
Pois, verte........  ..............  0 00 A 0 6§
Choufleuro, la pièce.......... 0 04 A 0 00
Céleri, la douz............
AU, U tresse.
Tomates, le paniei .. 0 30 à 0 35
Pieu viens, la douz............ 0 00 A 0 0
Poules de Prairie#.......................A ..
Lièvre#, la paire...1 
Choux, la douzaine 
Oignons, le baril...

“ le panier.......
Navets, la poobe.»........ « 0

Léo u me#

Pommas de terre, le »ee„ 0 80 à 68

,1 '

... 3 00 A0 3 
... I 60 A3 00 
... 0 60 A 0 76 
.. 0 70 à 0 80 
... 0 00 AO 00 
... 0 40 A0 50 

06 00

OTTAWA

C. LEVEQUE
(ENCANTEUR)

8 A IL. LE D’EJSTtZLAISr ,. 0 16 AO 6
Marche By* 0 20 A 0 26 

0 00 A 0 0
AVIS SPECIAL. ..........  0 40 A0 6»

.......... 0 00 A 0 06Aux’Constructeurs et Entrep 
la Cite d’Ottawa.

Nous Ira Chakpknti 
iul i.’Unïon No. 548 de 
hood ” des Charpentiers et Menuisiers 
mériqne,

Donnons par la présente avis que le ou 
après le 1er Mai 1891, Neuf Heure# conti-

reneurs de

ers et Menuisiers 
la “ United Brother-

d’A-
0 30 A 0 40 

...........  0 12 A0 16
tueront une journée de travail avec une aug
mentation de paie par heure équivalant au 
précédent prix des gages par jour.

«igné, SAM CHERRY, Président 
fj. TAYLOR, See.-Fin.

Le Comité \ THOS. ASHE, Très.
(J. B. KKRR, Syndic

•• 0 35 A0 4o 
0 56 A 0 7

... 2 00 A 2 50 
0 26 A 0 30 
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LE CANADA17 IV T T' T T T T7 T1 O NT Mon Dieu ! est-ce que j’atuais à r ^ u :LyL^tz î w in me reprocher Cttla » VoUh EPICERIES!—KMe !
—Elle même. Àh ! je vous 

I n'aimez pas Gabrielle et vous! assure qu’il lui était impossible
vous croyez engagé........Mais il de s'exprimer plus clairement.
n’est pas trop tard ! | —Mon Dieu, mon Dieu ! gé-

Le jeune homyie ne répondit ,uit la marquise, 
pas. , Elle réfléchit un instant, puis

—«René, s'écria la marquise, I elle reprit : 
ayez pitié^de moi. de mon âge, ! —Ecoulez, René : s’il y i un •
demis h veux bLincs ! Songez a chc e don*, j’ai été persuadé, non

• <Suitr) ; votre mère......... (J'est au nom de pe îdant une heure, mais pen*
Gabri. lle baissa la tête....... ! son souvenir, de son amour, que dant des semai-tes et des mois.

L’album de Goupil était encore |e vous conjure de parler ; c'est que Gabriel!» vous aimait,
ouvert devant elle ; ses yeux te René mit sa tête dans ses quelle vous aimait naïvement,
fixèrent sur la gravure, ea..s la ' mains et laissa échapper un g-- profonde uent, d ‘ toute son
voir, agrandis par l’intensité j m-ssenn-nt douloureux. âme comme cette vive créature
d’une réflexion profonde. I —Ah ! dit il, vous me parlez! doit aimer Je ne peux pas me

__,\le croy* z vous 't me par-1 de l'amour de ma mere, et je figurer que j - me sois rorapêe,
donnez-vous ï demanda René! m’en suis rendu indigne 1. encore indus quille ait chvi-

Faut-il que je v us fasse autan gé........ N’y a-t-il pas ici quelque
malentendu ?

—Hélas, non, il n’y en a pis.
D’ailleu-s, et c’est mon chati- 
tutiiit, je ne me sens pas capable 
d ; lui offrir un cœur digue (

Hélas ! vous me d’elle, un amour qui puisse ré
pondre au sien. 11 y 
jours entre nous cette ombre 
ignoble d'intérêt jue j'y ai vu-* 
un • Ibis. Ah 1 misérable, misé
rable libertin que je suis !

Madame de Saint-Villies es
saya <le conso'er s >n neveu, mais 
inutilement. Elle jugeait les 
fautes du jeune homme, rach -: 
tees par la profondeur d * ses re
grets et la sincérité de soul 
amour, mais elle ne pouvait taire i 
accepter ces considérations à !
René ; tout en souhaitant de le 
soulager, elle n’eût pas voulu j 
voir sa douleur s’amoi -drir, 
nuisque cette douleur le relevait. !
Elle s’efforça de lui persuader 
qu'il pourrait encore vivre heu
reux sans Gabrielle, mais tout 
ce qu’ePo dit à cet eflut fut au- 
cveilli par un morne siletu 
conversation se piolougeait, ou i 
plutôt la. vieille dame parlait i 
toujours, épuisant tou > 'es argu
ments que lui suggérait sa ten-!
(1res e. René ne reponds’.t plus ; j 
les sourcils froncés, l’air triste, j 
mais réso'u, il semblait trouver 
tant de parole; inutiles.

S'é oigne , le laisser ainsi était ; g g
impossible à la marquis •; fdee gSL,AND iSOME 
le c s pistolets, dont le dora sti- c . ■
lui avait parlé,revenait sa s cesse OlOCK r Etrille

S,.:, , .prit et la remplissait d'é- ,A°x°“*à' 
pouvante.

11 laliut partir cependant. A'ojs 
vil trahit s . craintes; elle cou- 
!uru sou neveu, au nom de to it 
e* qu’il avait jarr ds r specté. Je 
tout ce qui lui av t été si .h r,
Je ne pas ait» nter à sa vie. Elle 
lui arracha 'a promesse qu'il la 
reverrait ereore ; puis elle le: 
quitta'tout éperdue,‘ et à peine 
fut-elle dans sa voiture, les stores j 
abais és, qu elle s’ahanadonu* au : 
désespoir le plus amer.

Bryson, Graham & Cie. loumal Quotidien du Soi

GABRIELLE —LIGNE COMPLETE-

D'Epiceries de Familles Choisies
$ 4.C«Un An en Ville 

■Un An par la Poste .... $ 3.C
|----- HA H------ SERA VENDUE AU—

M. LESUEUR PRIX COUTANT;Tempete té la Marchandise d’Etape. 12eme. ANNEE No
plant seulement, pendant les 

rs à enivre. Venez tôt et assurez 
a -mages.

Pour du com: trente jou 
1 voue dee a;

C. NEVILLEN u- ; me- -i.ins la saison de la tempête régulière dans les 
irchandise.s <1"Etape. Des ventes ext aordinaireinent considéra- 
s pour argent comptant, nous permettent 

inarches dans n - nouvelles marchandises. Notre stock très vari 
et très complet c- t prêt pour l'examen du public qui peut acheter 
et réalise: ■•'. Ixms profits, dans toutes les lignes. Les ballots 
de 'marchandise- qui partent dans toutes les directions, de nos ma 
gasins disent ce qui en est.

d’offrir de bons
‘ TA JT McLXOD, C. R. Avocat, Court Fédéi M. Québec, 138 Rue Wellington, Ottai56 Rue George.

VIS-A-V IS LE MARCHE BY. [GEO. McLAURIN, L
Un Complet Stock deencore une loi .

— Oui, monsieur, oui, tnurrau- j d-.; mal, rnapauvre t m e?........Ah:
suis un misérable !
Vous René ? c’t st impossible ! 
—Ma tante, reprit-il. ie vais 

tout vous dire : vous jugerez 
vous-même

AVOCAT, Etc. 
BUREAU ; 19 RUE ELGIN, OTVINS ET LIQUEURS.Cotons Blancs et Gris.

Toile pour Draps de Lits.
Coton:- pour Oreillers de Lits.
Toile Damassée pour Tables. 
Serviettes de Tables et Essuie-mains. 
Nouvelles Indiennes à Couleurs vives. 
Satinette élégamment Frappée. 
Nouvelle Flanelle pour jeu de Paume. 
Et-dles de Modes se lavant bien.
Belle Cretonne importée.

ra la jeune *ilb*.
Madame de Saint-Villiers ren 

irait alors dans la chambr e Elle 
eut grand plaisii à voir son ne
veu. et décida qu’il les accompa- , ,
......,;„t k Mon.retout. He, é rné,,nse„.<comme |e me inéyn.e.
s'excusa de m- I sla laire.ro, > — fias grava crime, et ma 
„mis peine, disant qu'il v .il i’1 18 A-ande ,lou er • aussi, J. 
pas prévu la pr-seuîe de ira. Y- ‘'ou. assure, c est do vous causer 
moinelle Duriez, et alléguant . °* diagrm.

il c;ai- —Mon pauvre entant
pauvre enfant'......murmurait la
marquise.

Elle eommenç tiit à se rassurer 
ne i >uvaut croire que René eût 
jamais r eu fait de mal-

— Vouo. sivez trop, ma tante, 
que je \ ous ai donné p-u (le su
jets de satisfaction (le >uis quel 
ones an- -es. Cependant, et bien 
que je ne ► >is | as d s h osé dans ce 
moment à l'indulgence envers 
moi même, je suis certain d’avoir 
mieux vécu que n’importe quel, 
jeune homme de mon ûge et de 
ma position. Mais j’ai ma ige 
'-normêment d’argent, je me suis 
ruiné ; et. ve-s les derniers temps 
(r ie chose que vous ne soupçon
niez pus!)...j’;ii joué...non point
par pass "ou...... fai joué pour me
r tira per, pour gagner.

—Et. vous avez perdu, rnalheu-

— Tout, ma tante, tout 1.........Je
suis •• >u .•ert de dettes !Euis atten
dez, je n’ai rien dit -neoie Ce qui 
m’avait ruiné, cVtuientme < Lroût-
uisp.'udienx........ces vieilleries
dm- j aime tint,............puis, les
chevaux. Renoncer à tout cela, 
je de le pouvais |>as. C’est ce qui 
m’a re idu lâche. Je me serais tue
plutôt ...........Et je ne voulais pas
mourir. Ma pauvre tante 1 Vous 
rêviez de me taire épouser votre
lil ev'e............. le n’ignorais pas
qu’ lie pov lait une fortune iou-
siüviabie ......Et j’ai consenti.

—Sans l'aimer.
— , ans la coiiuai tre même. Ohl 

comme j’ai u s longiem|>s à la 
voir seulement, cette jeune ii le. 
telle qu’elle est, simple, sincère 
Je ne met nieiais j>as de la 
j>r. ndre, ou plutôt je croyais n'a
voir rien a découviir en elle. 
Dans mon vil calcul, je supposais 
qu'elle iixu.it surma couronne de 
comte le regard que j’attachais 
sur ses millions.

ue
VALIN" & 00D’Importation Directe.

Avocats, Solliciteurs, Notaii

BLOC EGAN, RUE SP/
via A-ns l’hotsl arasaLL. 

S0TArgent K Prêter.

i Teujoura en main au No.

| 97 RUE RIDEAU.aurait tou-

AVIS J. XV. W. WAJ
^a.VOO-&-T, BT

—BUREAU—

81 Scottish Ontario Chamïers Oi

i
Par la présente je donne avis à toute» per 
sonnes qui n’ont pas emore réglé avec mo 
de vouloir bien aller prendre des arrange
ments chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
jours. Sans moi voua aurez des frais pour 
la prochaine cour 

Votre, etc.

engagement 
gnuit pourtant que sa tante ap
prouvât quelque ennui à rever 'r

sérieux.

D’GARA, JfacTAVISH & V— Qu'à ■ e a n • tienne, répon
dit celle-ci. U fera presque jour 
encore : et d’ail.li urs ui-e pro
menade nocturne et même soli- 
taiiv, à tr :vers le Dois n’a rvn 
qui m’elliaye.

Ils deseendir nt ensemble ; 
René a’da ces dames à monter 
en voiture, puis pe tit lui-même 
à pied pour le faubourg Saint- 
Honoré.

T ois ou quatre jours après, 
madame de Siiut-Villiers n’ay 
ant av une iiouvelle de son ne
veu, et trouvant sa conduite 
vis-à-vi« d'elle et Je lu famille 
Duri z lo t extraordinaire, prit 
U resolution d’aller trouver i • 
jeune homme chez lui. C’était 
une chose qu'elle faisait rare
ment, mais elle y éiait celte fois 
toussée par vie grande inmié- 

t tüe : elle tremhe.. I (jue René 
uc fût entruiiié de nouveau vers 
îa Vu- dissipée qu’il avait menée 
aut refois.

Lue après-midi, vers cinq 
h ures, elle se lit conduire rue 
d’Anjou.

tille fut frappée de la mine 
bouleversée du domestique qui 
lui ouvrit : c’était un ancien ser
viteur, tibsolum nt dévoué à M. 
de Laveidie ; il parlait bas. d - ce 
tou voilé qu’un prt 
chàmh.ede malade.

—Mou Dieu! Françoi , qu’y
a-t-il '(....... votre maître i.............
s’écria la marquise, très effrayée

— Rien, rien, ma lame, rien en
core. répondit vivement le do
mestique, Mais je suis heureux 
d voir madame la marquisel 
.T’étais sur le punit d’aller trou
ver madame*

Avocats, Solliciteurs, Notalr

Hoc Ijay, Bue Sparks, OttawiA. C. LA ROSES rais os l’hotsl russsll. 
MaitS O’Gara, Q.C., D.R.MacTavism, 1

CHARBiLes Meilleures 
Qualités deBryson, Graham & Cie. lSÉi^.1 . 

1 v ?
Succeeseu 

J. C. Brown« 
Bloc RumT. J.Brighammeilleures qua 

tés do Charboa 
Bilumineux

I.

26 Rue Sparks.La

1 ien Cribléf
Et l amisé.

et
thr« [Bilcourt, MacCraken 6 Hand

Avocats, Procureurs, Notaires, 
CNTABIO ET QUBI 

OTTAWA.

146, 148, 150, 152 et 154 Rue Sparks.

•SS-Tyri 35 Bill O'CONNOR. O’Reilly & Heney, 

•>' BLOG RUSSELL
■ Rue Sparks

CHEMIN DEAFER

A. Bbloocrt, John J. McC 
|6so. F. Hsndsbson.

Stewart, Chrysler k God

T Bureau de Poste d'Ottawa

AVOCATS, SOLLICITE U Rî
Ageeia peur U Cour Supreme et le Pari.

Stjarçbres Uijioij, 14 rue Jletcalfe,
F. H. Chi>IcLsod StkWJBJ.a.fpr

’ -—T- '■ -J -

CANADA ATLANTIQUE.
Noel et

Godvrst.

B. XjTTSSII
Avocat, Notaire, Etc.

569 RUE SUBUREAU
Ctin d* la Rue Rideau, Ottaioa, C 

S-r Argent 
1 Emprunteur.

Arrivée et Depart des Malles,.

I
à Prêter avec avantage »|

Jour de l’An. |A. E. LUSSIE
end du ns une

Des Billets d’Excuisions seront émis de 
bre 19 au 25,;i890 et de Décembre 31, 
Janvier 5, 1S91 à un prix 

D’un Passage et Un Tiers de Premiere

e 24 et le 25 Décembre, bon poi,ir reveni 
jusqu'au 26 et du 31 I)é=: mbre 1800 et du 1 
Janvier IS91 et bons pour revenir le 2 de 
Janvier 189J au prix 
D'un

Loi ;.»n, Peie I A M r. MM ' M ;A. M K M.
9 "tU 8 ..........
7 00 9 .......... !

M. (j. GORMAN, L. 1;
1890 T' "0

R ive. N «pu
-, Dim: i1- du Nor<l Ouest et la Co

30
f Successeur de I. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire 
—BUREAU—

Coirj des Que» Rideau et Sussex, 0 
«l'Argent a Prêter.

M.
FâtroeW Na *» OWX

— IMPORTED —
n 10 :#i 8

n s 
7 IH) 9

N. Ki le
0Percheron Herses. Ki 6 30IA tl) 3 -'»*

AU stock selected from the get 
tt sstabliihed repu ution and regl

Lo 8Urleud«imain. René du F—* and Amencsn stud books.
ISLAND HOME

of slresjuid'dash 00 2 (Ml
I : fax

■vritimes et i f
* beautifully situated at the bead of Os ossa tU .vail. Morrisbni'i;. 1
ja tbs Detroit River, ten miles below ths CHy, a* Trois RiO i
is a< cessible hr rsllrosd and Steam boat VTattem i < i-s itvk 
••< ta tel liar with tbo locatloo /*•> cal! at etty sOcs 
- CaaBB*- BuildàM. and aa swot wUl aooo*#ar H l'.> I ilf.**

1 lU uOSSlblu <1 iller »•*!• eh* farm Sesid tm eauzeeie, tree by a
■ suis vieille, faible,I -=*___

SE-oUnetoGOÜDROÎîGUTOT

•i tel. . 
Edo

12 I Billet Simple de Premiere Classe.
Conge d’Ecoie.

Des Billets d’Excursion^ seront vendue 
aux Elèves t «tux Prof. , „ I Ecoles et de 
Collèges pour partir du 10 Dé.-embrc an 31 
Décembre 1890 et liou^poui n venir jusqu'au 
31 da Janvier, sur un certificat du Principal 
<lè l'école au prix 
D'un Billet et Un Tiers de Premiere 

Classe.

d:
Ldvetdiu reçut de sa tante la let
tre suivauti1 :
4‘ Mou ch- r enfant,

“ li m,us' 
vous voir : j. 
et tant d’émotions m’ont qri- 
sé -.

30 . 7 00 9 
7 00 s 
7 oo! 9 
7 (Ni »

6 30 Walker, McLean & Blai
AVOCATS,

Avoues, Solliciteurs, Agents 
.taires, Notaires, Etc 

No. 34$ rue Elgin, Otta

:;<< 3 m
.. 12 :f

2 (*)
ViaOg'lf

iuUn-— Pourquoi l’arluz vite, Frau 
çois. Àh ' mon pauvre René !

Le vi- ux domestique lit en
tier madam • de Saint-ViUn-rb 
dans la bibliothèque, ou ell 
s’assit tonte tremblante. Alors, 
debout devant elle, il lui dit 
d’une voix altérée ju’il était tort 
tourmenté a l’égard de sou ma i - 
tre, que certainement quelque 
grand malh ur était arrivé à 
mon.-ieur le comte ; que depuis 
plusieurs jours celui-ci ne sor
tait plus, mangeait à peine et 
restait, enfermé chez lui, oû il 
passait des heures à écrire.

—Hier, ajouia le pauvre hom
me eu j âlissant, je l'ai trouve 
occupé à examiner et a charger 
des pistolets.

—Où est-il ? où est-il? s’écria 
la marquise en se levant aus-

) ! 10 30

PariN K\V.YORK, mu.IV.' 1 3 301 9— Via jiau . • petite Oabriolle 1 
—Oh ! ma tante, elle peut me 

pardonner, et voui aussi, car je
soufflais bien de tout cele ...... .
Jemtroi ais odieux ...........Ce
manage me faisait horreur ! Plus 
d’une fois j’ai songea m’y soue 
tv; ire, mais j’ai reculé devant le 
misère, la honte, le snicid •.... 
Je n’o.-e pas dire : devant la pen
sée de votre désespoir.... 
veux p s chercher d’exc *.

Il s’anêîa, regartaut d’un air 
sombre un rayon couleur de 
sang qui s’échappait des vit aux 
et brillait à l’angle en aux ferru
res du b.JiUt.

— Et m uteuant l. dem "id » 
lr ni trquise.

Maiteuant, ma taute, j'aime 
Gabrielle Dnv.ez et j - me sens 
indigne d'elle.. ...Bailleurs elle 
11e n’aime pas

—Tu aimes Gabrielle 1 r’ser" i 
la vielle dame. Tu aimes Oubli- 
elie’ et c’et,. jionr ( -laque tn 
veux te tuer l. Ah ! m m che.. 
cher enfuit, que le • ielsoit béni !
Tu est toujours noble, beu ......
Tu se as encore heureux !

—Oui. j’ai pensé comme cela 
aussi, reprit René avec a inert v- 
nie. Cet amour me réhabilitait a 
mes piopres yeux. Q Vil lût par
tagé, et alors titre, foi tu-te, ca - 
cu’s d’i iièrél. que signiti lit to.ti 
cela? Vors auriez véritablement 
uni deux cœurs.

Eh bien*? dit la marquise
ieile ue m’aime pas.tnu 

lame. C’est le capitaine times. 
Avnad qu’elle aime.

—Par exemple ! s’écria la m- 
quise. Cet é.oiuneau, ce fat ?.. 
Allons doue ! Et moi, je vo.is 
declare ((uelle vous aime, mo i 
neveu. Je le sais mieux que per
sonne peut-être
•René ne put s’empêcher de 

sourire.

4 15
7 00
3 .30
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È (EN FACE DV BUSSELL. )

W H Waj.keb D. L. McLean, C. A. Bl.
7 00 9“ Vous viendrez causer avec 

moi car j’ai d-’s chose iui|> rtantés 
u vous dire ; pourtant j’aime 
mieux «uparavent vous en ecrirti 
le résumé....La plume risque 
moins de s’égarer «pie la parole 
et je \ ois si peu clair dans tout 
ceci qco je crains de co.n n ttre 
une erreur ; elie deviendrait cer- 
:ainemnt fatale. Rétléuhissez 
bien vous-même avant d • tirer 
la m lindre conclusion ou de vous 
a:rê er à parti quelconque.

“J’ai vu Gfabrvlle. J’étais réso
lue à j>é étrer, fût-ce di force, 
dans son cœur, et j’y ai réussi, 

Mon enfant, elle vous aime. 
Xe vous réjouissez pout t int p >s 
i iop a ce mot. Cette j une lilie a 
changé, j * ne la comprends plus: 
elle parait lutter contre son amour 
et, si | ai découvert se ; sentiments 
cYst bien malgré elle. Je lui ai 
dit(vous m’en voudrez je le sais, 
m us puis-je laisser me deux en- 
f.mis courir a leur malheur sir. 
tout faire p >ur les arrêter ?), je 
lui ai dit que jetais arm > juste 
a temps pour vous empêcher de 
mourir, et c’est alors seulement 
qu’elle s’est éraue...Uh ! ue ci oyez 
pas que je me sois t rompée que 
j’aie vu seulement ce que je desi- 
ra's voir....D’ailleurs , elle s’est 
expliqué i ensuite, mais attendez.

“ Qu'est-ce que vous imaginiez 
donc à propos de cet officier, de
cet Arnaud ?........ Mais elle n'a
jamais pensé à lui ! Vous auriez 
du voir 1' xprt «non de son vi
sage lorsque je l'ai nommé , je 
pourrais rire ou y pensant Voilà 
un rival peu redoutable, et il ne 
tait pas besoin de le maltraiter 
c- mine vous l’avez fait,

“ Mais supposerait-on jamais 
qu’une petite tille refuse d’epou- 
ser un hjinme qu’elle aime parce 
qu’il est comte ? C’est pourtant 
ce qui m a paruressortir desjdemi- 
avuux de ma lilleule. Il s’est pas
sé quelque chose que j’ignore..,.

•mtàawmr ooncentrée qu'ont 
faite» le» expérience» dans »epl 

grand» hôpitau i de Pari», ainsi qu’à 
BnixeUe», Vienne, Lisbonne, ete., 
oontre tm rbumes, bronchites 
asthmes, catarrhes deebroi.réee et 
de la weseie, affection» de In pean,
dartres, eciémae.....

Le Goudron Ctayet, per en 
eomposition, participe dee pro- 

• prlété» de l'Kan de Vichy tout en 
étant plu» tonique. Aneei post 
une efficacité remarquable 

al a die» de l’eetomae. 
me chacun le

LES CONVOIS PAHT1KONT DE LA flAKE DE LA 
RUE ELGIN COMME SUIT :

L'EXPRESS DE MONT 
REAL rapide arrêtant 

\ toutes le» stations entre Ottawa et le CA- 
ieait, oe reliant à la jonction du Côteau avec 
:v» 'r.iins du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
te sud, Arrive à Montréal à 11.35.
* fl fl P M L’EXPRESS DE MONT-
V. J«J I , ifl, REAL rapide n arrêtant 
qu'à CasoolmjD et à Alexandria e 
wa et le Côteau, a un char refec 
rive à Montr à 8.20, se reliant 
du Vermont Central et du Grand 
pour tous lee points à l’Est. Portland, 
vière du Loup, Dalhousie, etc.
I AK D M L’EXPRESS DE BOSTON 
l.ttü r. Ifl. et NEW-YORK (passant 
par le Côteau et le nouveau pont en acier 
nour Rouse's Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points an sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Oitawa 
juaquà Boston et New-\ork. (Ce train arrêt 
à toutes leseutions entre Ottawa et Rouse's

Pour toutes informations s’adresser à l’A- 
gent Local pour la vente des Billets, 24 rue

4 15
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•ali, crée! de
goudron que sent extrait» lee prin
cipe» antiseptique» lee plu» actifs •, 
c’est pour cette eaeae que i# f 
Goudron Guyot eoeetitue, ee 
tempe d’épidémie et pendant lee 
chaleur», une boi»»oe préserva trtoe 
et hygiéni 
purifie 1» i

\«hton «-i «Stittsville ......................
Kit m i u inyrK, h.»r :
: v •kin; b .ni, CtimlK'rland 
, Grcttx iUi', L’Oi gcal, eic

utre Otta- 
toir, et ar- 
aux trains 

Tro
Portes, Châssis et Jalouseries, bois p 

Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Pei 
Cuir et fournitures de Chaussures che

Th ni no, Clareui 
et Montréal R^2^00........

pe» antiseptiques lee plu» ac 
est pour cette eaeae qw
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Alexandria. Glc

VNADA Ati 
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Springy, South Indian, St. Polycar-1
po. ( V.teau Station, etc....................................

l.iNCTK-S Dl' f. DKFKH i’tfVTI
Bardley, Bryson, i 

Heywortn, For

Par Diliuknok :
V. l’orner. Riohmon l. Skew 
onhurgh Ea'lowtield et Moagir <?
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81 rue Reeeerer, piès du Bassin du
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îiistol, Vinton,) 

t Coulvngo, etc. I 8 4
lique qui refralcbàl et
•aog. /Le “HUBJ'iy-n

:» :«) 4 00 4.»
—Dans sa chambre à coucher 

mauame la marquise ; il ue bouge 
plus de cette j> èce maintenant.

Madame de Su ut-Villiers tra
versa l’ap pare men r et, saus se 
faire annoeer, sans frapper mê r.e 
entra chez son neveu.

C'était la chambre guthiqu >. 
Le jour s’y adoucissait vu passant 
par !• s vitraux René était assis 
au milieu, devant une table sur 
laquelle se trouvaient beaucoup 
de papiers et quelques urne-; 
ainsi que l’avait anuonoé le do- 
mestiqu**, il écrivait.

Il se leva dès qu'il aperçut sa 
tante. Celle-ci march i droit à lui 
et lui prit les mains sans rien 
dire ; elle avait des larmes dans 
les yeux.

—Qtt'cvez-vous ?.......ma ibère
tante........dit René d’un ton qu il
voulait rendre naturel et qui n’é
tait qu’embarrassé.

La vieille dame l’entraîna ten
drement vers un sofa, où tous 
d ux s'assirent.

Mon cher enfant, dit-elle, ue 
me cachez rien. Tant que vous 
avez été gai; étourdi, joyeux, vo
tre vieille taute ne vous a pas 
beaucoup géné, n’e>t-ce pas l 
Mais vous soutirez, c’est différent 
Ne croyez pas qu’elle vous laisse 
tranquil tant qu’elle ne saura 
pas ce qui vous rend mal heure u\ 
ce qui vous fait songer à mou Hr

—Ma taure j
—Je le sais, tist-oece mariagt?

45Ment At ,J4 rupin, uninrgtU* 
mênt adoptée.
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—Chère taute, fit-il, je suis 
fâché de vous ôter vos illusions 
mais je dois vous dire que je me 
anià batiu awj cet Arnaud ; j'ai 
failli le tuer. Je le savais é
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